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Edito
Le traitement des eaux de chauffage 
à la croisée des chemins

Les membres du Syprodeau(1) s’attaquent à trois problèmes des
réseaux de chauffage intimement mêlés : l’entartrage, la corrosion et le
développement des bactéries et des algues. À ce titre, du bureau d’études
à l’assureur en passant par l’installateur et l’entreprise de SAV, nous consta-
tons une véritable prise de conscience des acteurs du bâtiment.

Actuellement, le Syprodeau et ses membres se mobilisent pour met-
tre en évidence et chiffrer les gains économiques liés à la maintenance des
circuits d’eau. Pour cela, nous avons rencontré de nombreux chaudiéristes
et leurs organisations professionnelles. Il apparaît effectivement nécessaire
de quantifier les bénéfices du traitement de la boucle d’eau chaude pour
mieux considérer les actions de maintenance, le maintien de la perfor-
mance énergétique de l’installation globale ou encore les conditions de
maintien de la garantie des équipements. L’idée fait son chemin… Certaines
notices techniques de chaudières prennent désormais en compte la notion
de traitement d’eau.

Dans la dynamique de la performance énergétique du bâtiment et
dans la perspective de la future réglementation thermique, le Syprodeau
participe à un nouveau groupe de travail, créé à la mi-2016 au sein du
CSTB. Il rassemble des représentants de l’EAIC (2) et de l’UAE (3). Ce groupe
œuvre pour démontrer l’apport du traitement d’eau en matière de perfor-
mance énergétique. Pour cela, des recherches devraient être menées dans
les laboratoires du CSTB. Notre objectif est d’aboutir, à terme, à des fiches
d’opération de certificats d’économie d’énergie (CEE). Depuis peu, le
Syprodeau fait également partie d’un groupe de travail piloté par l’ATEE (4).

Quant à l’idée de distinguer les professionnels ayant une parfaite maî-
trise du traitement de l’eau appliquée aux circuits de chauffage, la qualifi-
cation professionnelle pourrait être une piste intéressante.

Enfin, rappelons que le Syprodeau anime le groupe de travail
Efficacité énergétique, qui suscite l’intérêt de bon nombre d’industriels,
dont certains adhèrent au syndicat. Ils complètent ainsi notre expertise et
notre spectre de compétence.

Fabrice Leteneur,

président du Syprodeau

1 – Syndicat national des fabricants de produits chimiques de traitement et d’assainissement de l’eau,
rassemble 23 fabricants et distributeurs de produits de traitement de l’eau, qu’il s’agisse de PME ou
de grandes entreprises.

2 – European Association on Internal Corrosion.
3 – Union française des professionnels du traitement de l’eau.
4 – Association technique énergie environnement.
5 – Du 29 novembre au 2 décembre 2016, à Lyon Eurexpo.
6 – Union nationale des industries et entreprises de l’eau et de l’environnement.
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Rencontre 
et conférences 
sur Pollutec
À l’occasion du salon Pollutec (5), 

le Syprodeau sera présent sur le

stand de l’UIE (6) et donnera deux

conférences : « L’impact des

procédés de traitement de l’eau 

sur les consommations d’énergie » 

et « La transformation digitale dans

le traitement de l’eau ». Ce second

sujet abordera les perspectives des

capteurs et des moyens techniques

aujourd’hui disponibles pour

contrôler en continu la qualité d’eau

dans les réseaux, afin d’optimiser 

la consommation d’énergie, 

de produits chimiques et d’eau.
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Domusa devient
Domusa Teknik.
Nouveau logo et nouvelle
marque pour l’entreprise
Domusa Calefacciòn qui devient
Domusa Teknik.
Cette nouvelle image s’est
imposée tout naturellement
pour le fabricant basque
espagnol, leader sur son
marché de chaudières
biomasse, fioul, gaz, électrique,
de Cesi, de préparateurs et
chauffe-eau en Inox.
À travers ce changement,
Domusa a voulu souligner d’une
part son caractère de plus en
plus international et, d’autre
part, mettre en avant la réalité
du développement de ses
produits avec un département
R & D constituant près de 15 %
de la masse salariale avec,
comme préoccupation
permanente, une « technologie
d’avance à prix raisonnable ».

Limitation 
des rattrapages 
de facturation 
de l’énergie
Alors même que la loi ou les
dispositions contractuelles
imposaient au distributeur de
réseau de relever le compteur et
au fournisseur de facturer la
consommation réelle au moins
une fois par an, des
consommateurs pouvaient se voir
facturer des consommations
remontant à plusieurs années, en
raison de facturations trop
longtemps estimées, de l’absence
prolongée de relevé de compteur
ou encore de la non prise en
compte des auto-relevés effectués
par les consommateurs.
Face à cette situation, le législateur
est enfin intervenu pour que les
rattrapages de facturation
d’électricité ou de gaz naturel
soient limités à 14 mois de
consommation.

En bref 4e édition du salon Algorel
Encore un succès, tant auprès
des adhérents du groupement
que des industriels de la pro-
fession, pour ce salon qui s’est
tenu les 16 et 17 septembre
derniers à Disneyland Paris.
Plus de 1 100 adhérents et col-
laborateurs du réseau ainsi
que 190 fournisseurs, repré-
sentant plus de 900 per-
sonnes, ont assisté à ce ren-
dez-vous.

À cette occasion, les 6 500 m² du hall d’exposition avaient été aménagés pour accueil-
lir les 190 stands des fournisseurs, ainsi qu’un grand espace de restauration de
3 500 m², où a également été servi le dîner de gala réunissant 1 600 personnes. Ce
salon accueillait pour la première fois 57 fournisseurs de la branche électricité parmi
la centaine référencée chez Algorel, dont les plus grands noms.
Outre les promotions proposées et les conférences présentées, ce fut également l’oc-
casion de découvrir la première collection de meubles de salle de bains exclusifs au
réseau, « L’exclusif by Algorel », réalisés par quatre grands industriels (Burgbad,
Decotec, Inda et Royo).
À signaler aussi, les Étoiles Algorel, grand concours proposé aux exposants pour la
première fois, lors duquel les fournisseurs avaient la possibilité de présenter un pro-
duit par catégorie.
Les lauréats ont été les suivants :
– Thermor, avec son radiateur électrique Symphonik, pour l’innovation ;
– Azurlign, avec son meuble de salle de bains exclusif Audacieux, pour le design ;
– Paini France, avec son set de douche Magnet Flat, pour la mise en œuvre ;
– Atlantic PAC, avec son application I PAC, pour le marché de l’électricité ;
– la société Azurlign, pour l’animation de stand. ■

Homly You : le site de mise en relation
particuliers/professionnels de SGDB France

Saint-Gobain Distribution
Bâtiment (SGDB) France vient de
lancer Homly You, site Internet
de mise en relation des particu-
liers porteurs d’un projet avec
des professionnels qualifiés
pour le réaliser.
Les particuliers s’inscrivent sur
le site et renseignent un formu-
laire descriptif de leur projet. Ils
sont alors rappelés par le centre
de relation client Homly You

basé à Reims (Champagne), qui vérifie les données du chantier, la motivation du maî-
tre d’ouvrage… La moitié des demandes sont actuellement éliminées. Le particulier
reçoit ensuite une liste de professionnels et peut en sélectionner jusqu’à quatre. 
De leur côté, les professionnels engagés ont signé une charte de bonne conduite et
fourni attestations et justificatifs. Ils ont indiqué leur(s) domaine(s) d’intervention,
zone géographique, disponibilités… et se sont acquittés d’un abonnement mensuel
de 29 euros, qui leur permet de bénéficier d’un mini-site personnalisable et d’être
assisté d’un conseiller clientèle ou d’un commercial terrain. Lorsqu’un projet corres-
pond à leurs compétences, disponibilité, zone géographique… leurs coordonnées
sont données au particulier et, s’ils sont choisis par celui-ci, ils doivent payer de 10 à
30 euros HT en fonction de la catégorie de travaux à réaliser. 
Selon SGDB France, 10 000 artisans, clients de Point.P, Cedeo et Brossette, devraient
adhérer à Homly You d’ici à la fin de l’année, avec l’assurance d’une mise en relation
de qualité, car qualifiée. ■
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Un demi-siècle pour le Synasav

Les 15 et 16 septembre, le Synasav fêtait ses 50 ans dans la tour
TF 1, à Boulogne-Billancourt (92).
Près de 150 personnes s’étaient déplacées pour une soirée convi-
viale très réussie en compagnie d’Évelyne Dhéliat. Tous les parti-
cipants se sont retrouvés le lendemain pour une journée profes-
sionnelle dédiée à la maintenance thermique dans l’habitat (cin-
quante ans d’évolution - cinquante ans d’avenir). 
Rythmée par quatre tables rondes animées par Jean-Yves Gouret,
d’Énergie active, et le témoignage du grand témoin de la journée,
Dominique Naert (directeur des établissements franciliens du
Centre scientifique et technique du bâtiment (CSTB)), la journée a
permis de révéler les défis des 5 à 10 années à venir.
Avec l’évolution sensible des comportements et des attentes des
consommateurs, les entreprises de maintenance thermique dans
l’habitat n’ont pas le choix de décider d’évoluer ou non, mais seu-
lement celui de savoir comment : quelles options prendre, com-
ment anticiper, comment créer de la valeur ajoutée dans un
contexte du numérique omniprésent ?
L’intervention de Dominque Naert n’a fait que confirmer la ten-
dance générale : l’évolution numérique s’est mutée en révolution
numérique. En se penchant spécifiquement sur le cas du dévelop-
pement du Building information modeling (BIM), qui devient
incontournable en matière de conception et réalisation des bâti-
ments, cela suppose que tous les acteurs et toutes les parties pre-
nantes connaissent, maîtrisent et alimentent ces outils de simula-
tion numérique de fonctionnement d’un bâtiment.
L’avenir de la maintenance demande donc une réflexion et un
accompagnement des professionnels par une organisation pro-
fessionnelle en phase avec les défis de son temps. C’est ce qu’a
souligné le président du Synasav en présentant trois axes priori-
taires du syndicat pour les ans à venir : 
– protéger et améliorer le métier de la maintenance thermique en

travaillant avec les industriels à la performance du métier, en
gérant les développements de type « uberisation du métier » et
en revalorisant les marges des entreprises de maintenance ;

– ouvrir de nouvelles opportunités de développement par la
conquête des 3 millions de chaudières non entretenues selon
l’obligation annuelle en prenant en compte les nouvelles tech-
nologies génératrices d’affaires et en développant la mainte-
nance annuelle obligatoire pour des appareils du type PAC, cli-
matiseurs, Cesi (en concertation avec les partenaires profes-
sionnels et les pouvoirs publics). Ces nouvelles opportunités de
développement passent aussi par un partenariat renforcé avec
GRDF pour le développement d’activités en gaz et l’expérimen-
tation de la maintenance en démarche BIM sur des immeubles
collectifs neufs ;

– améliorer l’action du Synasav en aidant à la modernisation des
entreprises adhérentes demandeuses pour leurs activités hors
prestations techniques, en accueillant de nouveaux adhérents,
en élargissant le cercle des partenariats et en faisant rayonner
l’action, la présence et l’image du Synasav. ■
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Porcher s’engage
pour l’accès 
aux toilettes 
dans le monde 
La marque Porcher organise une
urgent run au bois de Boulogne
le 19 novembre prochain, à
l’occasion de la journée
mondiale des toilettes. Cette
course solidaire a pour but de
sensibiliser aux enjeux de
l’hygiène, sachant qu’une
personne sur trois dans le
monde n’a pas accès aux
toilettes, que 20 millions de
personnes sont directement
touchées par le problème en
Europe et que 1 000 enfants de
moins de 5 ans en meurent
chaque jour.
Deux parcours de 5 et 8 km sont
proposés. Le montant de la
participation, de 10 €, sera
reversé à une association
impliquée dans la cause. Porcher
souhaite accueillir
1 000 participants et récolter
20 000 euros (course et dons
individuels). Pour vous inscrire,
rendez-vous sur le site
Porcher.com ou
Urgentrunparis.fr.

Les bonnes
perspectives 
du PCBT
Au premier trimestre de 2016, le
plancher chauffant/rafraîchissant
basse température avait conforté
ses bonnes positions, puisqu’il
suivait le marché de la
construction et bénéficiait de
l’inflexion du marché de la
maison individuelle. 
Au deuxième trimestre de 2016,
la bonne progression du PCRBT
acte le rôle primordial de la
marque de qualité Certitherm.
En effet, elle continue à apporter
la garantie d’un système global
alors que certains composants
vendus seuls souffrent, en
particulier les dalles PU face à
une certaine progression de la
mousse projetée. 

En bref Vasco progresse sur le marché français
C’est sur le segment des radiateurs décoratifs, qui réalise 40 % de ses ventes en
France, que Vasco progresse notablement en 2016 (plus de 5 %), grâce à une logis-
tique améliorée : livraison en quatre jours maxi dans le sud de la France et en trois
jours dans le nord. Ceci lui permet de revendiquer un taux de service de 98 %. 
Le fabricant annonce le lancement d’un nouveau radiateur décoratif, Oni. En alumi-
nium plein ou ajouré façon sèche-serviettes, ce radiateur est ultraplat (8 mm d’épais-
seur), ultraléger et facile à installer. Il comprend un serpentin en cuivre qui contient
très peu d’eau : la montée en température est rapide. 
En 2017, Vasco proposera également un radiateur soufflant très fin qui, fabriqué en
France, pourra être intégré aux sèche-serviettes. Enfin, le groupe, qui fabrique égale-
ment des VMC double flux dans son usine de Dilsen, en Belgique, est en train de les
adapter au marché français. Commercialisation prévue en 2018. ■

Qualit’EnR lance Chauffage+
Qualit’EnR, lance Chauffage+, une nouvelle quali-
fication RGE. Ce nouveau signe de qualité
concerne les installations de chauffage hors éner-
gies renouvelables, en particulier les chaudières à
condensation et à micro-cogénération qui repré-
sentent 66 % des chaudières individuelles mises

sur le marché en 20151, un chiffre appelé à augmenter avec la règlementation euro-
péenne sur l’écoconception des produits.
L’objectif est de simplifier les démarches administratives des plombiers-chauffagistes
engagés dans les énergies renouvelables grâce à un interlocuteur unique pour l’en-
semble des qualifications RGE dédiées au chauffage et à la production d’eau chaude
sanitaire : solaire (Qualisol), bois énergie (Qualibois), pompes à chaleur (QualiPAC) et
chaudières à condensation ou micro-cogénération (Chauffage +).
La qualification Chauffage+ permet aux professionnels déjà qualifiés par Qualit’EnR
de mutualiser les informations dans un seul dossier pour tous les équipements de
chauffage : EnR et non EnR. ■

Cegibat : un guide pour les conduits 3Cep
et un pour les poêles et inserts gaz naturel

Le système d’évacuation 3CEp constitue aujourd’hui
une solution simple et éprouvée pour l’installation de
chaudières gaz individuelles en logement collectif. Sa
compacité, sa facilité d’intégration et sa fiabilité lui
permettent d’être présent dans près de 60 % des bâti-
ments résidentiels collectifs neufs équipés d’une
chaudière gaz individuelle.
Cegibat a donc édité le premier guide d’aide à la
conception, à l’installation et à la maintenance de ces
conduits. Ce référentiel de 55 pages, complet et large-
ment illustré, détaille le principe de fonctionnement,
les caractéristiques techniques, les points forts de
cette technologie, la méthode de dimensionnement,
les points clés à respecter pour la mise en œuvre, le
protocole de réception de l’installation, ainsi que les
actions obligatoires et conseillées d’entretien et de
maintenance.

Les poêles et inserts gaz naturel possèdent des atouts qui suscitent un intérêt gran-
dissant de la part des particuliers et professionnels. Cegibat propose donc aussi le
premier guide pratique sur les règles d’installation des poêles et inserts gaz naturel.
Guide pédagogique, il a pour ambition d’aider les installateurs (cheministes et pro-
fessionnels du gaz) souhaitant installer des inserts et poêles gaz naturel en habitat
individuel et établissement recevant du public, en tenant compte des prescriptions
réglementaires de mise en œuvre. ■
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Roth : le multispécialiste fête 
ses 40 ans en France
Avec un chiffre d’affaires annoncé de 37 millions d’euros en 2015,
Roth France est en progression, que ce soit dans le secteur de la
douche ou dans celui du chauffage. Selon Claude Brand, direc-
teur opérationnel, si l’activité plancher chauffant fonctionne bien
malgré un marché en recul, c’est grâce à la pertinence et à l’origi-
nalité de l’offre : un exemple avec ClimaComfort Panel 16 – Pose
directe, qui est un système de faible épaisseur à faible inertie,
obtenu en évitant la chape d’enrobage, ou les panneaux
Fermacell, grâce au collage direct du revêtement.
Sur le secteur de la salle de bains, Rothalux a également lancé
des nouveautés originales : la paroi Liga, une walk’in repliable
permettant, une fois la douche terminée, d’en récupérer la sur-
face. Ou encore la paroi walk’in XC W10, qui se monte sans sta-
bilisateur. Grâce au rachat par le groupe Roth Industries d’une
usine en République tchèque, Rothalux a élargi son offre de
parois d’entrée de gamme (Equi) et va, dès le printemps 2017, y
ajouter des receveurs de douche en matériaux de synthèse (acry-
lique renforcé et béton de résine gelcoaté). ■

CE ou CE ?
Le marquage CE est un symbole apposé par les fabricants sur les
produits pour indiquer qu’il est reconnu conforme aux exigences
de la directive européenne. Or, le marquage CE est également uti-
lisé en tant que symbole pour la mention « China Export ». 
En France, tous les secteurs sont concernés, notamment des pro-
duits exigeant un niveau de sécurité supérieur aussi divers que le
matériel de plomberie, d’électricité, de menuiserie, l’outillage ou
les jouets pour enfants, en passant par les équipements de pro-
tection individuelle (EPI).

Les conseils de la Capeb du Rhône pour s’en prémunir sont de :
– rechercher la norme NF, qui est plus qu’un simple marquage, une

certification et une marque ; 
– bien identifier le logo, très légèrement différent graphiquement. ■

Testo blogue
Testo se lance sur les réseaux sociaux et met en ligne
un blog destiné aux professionnels.
« Il s’agit avant tout d’offrir une vitrine du savoir-faire

de nos clients, de nos équipes. Notre site est là pour

guider les professionnels à faire le bon choix

d’équipement, ce qui n’est pas la finalité de notre

blog », explique Christophe Heil, directeur marketing et
cogérant de Testo France. Apporter des réponses aux
questions des clients, les conseiller et les guider dans
leurs applications, leur donner la parole, réaliser une
veille réglementaire, tel a été le leitmotiv de Testo lors
de la création de son blog ! www.blog-testo.fr

En bref
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Maintien à domicile 
dans l’habitat existant : 
le CAH lance un groupe de travail
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L’inadéquation apparaît alors entre les
réalités de vie dans un habitat existant et
les besoins spécifiques de certains occu-
pants (personnes vieillissantes, à mobi-
lité réduite ou pouvant rencontrer des
difficultés sensorielles), mais peut éga-
lement être liée à l’évolution des modes
de vie, de travail et de gestion partagée
du domicile ;

– le vieillissement progressif du parc de
l’habitat privé, induisant la nécessité
de rénovations courantes : remplace-
ment d’équipements techniques obso-
lètes, optimisation des éléments de
confort, de qualité de vie et d’efficacité
énergétique…

Quel constat faites-vous ?

Jean-Pascal Chirat – Face à ces situations,
les habitants s’engagent dans la réalisation
des travaux d’aménagements nécessaires
selon des démarches parfois contraintes
ou en situation d’urgence. Ces transforma-
tions peuvent se traduire par des réalisa-
tions hétérogènes pénalisant la progressi-
vité rationnelle des opérations sur la durée
et leurs évolutions ultérieures. Les consé-
quences des travaux réalisés ainsi, sans
vision du futur, peuvent générer un impact
négatif sur la valorisation patrimoniale et la
transmissibilité du bien.
Le défi pour le parc résidentiel privé fran-
çais est donc bien d’appréhender son évo-
lution tout en sachant coordonner muta-
tions sociétales et amélioration de l’habi-
tat afin d’apporter l’assurance du confort
pour tous.

Quel est l’objectif du groupe de travail ?

Jean-Pascal Chirat – Il s’agit de pouvoir faire
évoluer tant les mentalités que la culture des
professionnels et des consommateurs habi-
tants dans leur représentation de la rénova-
tion de l’habitat, ce qui devrait conduire à
entreprendre diverses démarches d’anticipa-
tion à l’aménagement des cadres de vie et
plus particulièrement à :

– offrir des espaces attractifs et désirables
de confort de vie et de bien-être pour
tous, quel que soit l’âge des occupants,
leur état de santé, leur situation sociale
et, en cela, améliorer l’accessibilité, les
services et soins à domicile, la communi-
cation et les liens sociaux ;

– faciliter l’adaptation et l’évolution pro-
gressive d’un logement en fonction de
l’âge, de la situation de ses occupants, de
leur projet de vie ;

– ouvrir la possibilité d’une telle démarche
d’adaptation à toute opération de rénova-
tion dans l’habitat existant sans distinc-
tion d’âge, ceci notamment grâce à des
solutions nouvelles en matière de fisca-
lité et de financement ;

– garantir la faisabilité, puis la mise en
œuvre des dispositions énoncées ci-des-
sus par la mise en place de tiers de
confiance, garants des engagements pro-
fessionnels éthiques et responsables.

Et concrètement ?

Jean-Pascal Chirat – La mission de ce
groupe consiste à explorer des pistes de
réflexion devant aboutir à identifier diffé-
rentes clés de réussite qui pourraient pren-
dre la forme de solutions technologiques,
simples à comprendre et à mettre en
œuvre, de solutions financières inno-
vantes, faciles à obtenir. Nous pensons
aussi à des manifestations conviviales de
proximité pour développer l’information, la
sensibilisation des habitants. Par ailleurs,
des intermédiaires de confiance émerge-
ront en appui des ménages et seront capa-
bles de les écouter, de les aider à concevoir
leur projet, de les orienter vers les profes-
sionnels fiables, en les accompagnants
jusqu’à la réception des travaux.
Ce programme se conclura par la produc-
tion d’un livre blanc et la réalisation d’un
colloque dans le courant de l’année 2017.
Nous en reparlerons. ■

Propos recueillis par Michel Laurent

Filière Pro – Pourquoi ce nouveau groupe

de travail ?

Jean-Pascal Chirat – La démarche s’appuie
sur un ensemble de constats sociétaux
croisés avec des observations portées sur
l’état du parc résidentiel privé. Il faut avoir
à l’esprit les points suivants :
– la croissance démographique des per-

sonnes âgées dans les prochaines
années, conséquence du babyboom
accrue par une augmentation de la durée
de vie ;

– la nécessité à court ou moyen terme de
favoriser le maintien à domicile pour
s’adapter à cette situation, en raison
notamment des coûts d’hébergement
en établissements spécialisés et d’un
nombre limité de places disponibles,
situation pouvant s’aggraver selon
l’évolution de la courbe démogra-
phique, sans omettre l’attachement
affectif des aînés à leur logement et la
possible proximité des familles.

Le Club de l’amélioration de l’habitat a lancé un groupe de travail sur le thème « Développer le
maintien à domicile dans l’habitat existant, par la rénovation ou l’adaptation préventive des
logements ». Le nouveau groupe de travail se nomme « Le confort pour tous ». Des précisions avec
Jean-Pascal Chirat, délégué général du club.

LA PAROLE À …

Jean-Pascal Chirat, 
délégué général du CAH.
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Quels raccordements pour les poêles 
et inserts gaz naturel ?

en tuyau onduleux pliable (selon le cahier
des charges AFG CCH 2007-01). L’arrêté du
2 août 1977 modifié et la norme NF DTU
61.1 spécifient les règles à respecter
concernant l’installation intérieure de gaz
naturel. Parmi les points d’attention parti-
culiers pour ce type d’installation, il est
utile de savoir que les tuyauteries inté-
rieures peuvent être encastrées ou posées
en élévation (apparentes ou non).
L’utilisation de la brasure tendre (tempéra-
ture de fusion du métal d’apport < 450°C)
demeure autorisée dès lors que la pres-
sion d’alimentation n’excède pas
400 mbar. Les raccords (à braser)
employés doivent être conformes à la
norme (norme abrogée et remplacée par
la NF EN 1254-1). Les tuyauteries peuvent
être placées sous plinthes ou moulures
démontables et ventilées, sans présence
de canalisations électriques. Les tuyaute-
ries ne doivent pas comporter de  raccords
mécaniques dans un espace non ventilé,
ni sur un parcours encastré. Par ailleurs, le
passage dans un vide sanitaire est autorisé
sous certaines conditions, mentionnées
dans la partie 2 du NF DTU 61.1. Enfin, les
tuyauteries ne doivent pas servir de prise
de terre ou subir d’efforts anormaux.

Pour une installation en rénovation,

existe-t-il des solutions qui facilitent le

raccordement gaz ?

Michel Klimczak – Oui tout à fait. C’est le
cas avec les tuyaux onduleux pliables, cités
à l’instant, en acier inoxydable et sans bra-
sures. Ils permettent aujourd’hui de gagner
du temps sur les chantiers de distribution
du gaz naturel. Pour les projets de rénova-
tion, ces tuyaux flexibles libèrent les pro-
fessionnels du gaz de nombreuses
contraintes. De par ses caractéristiques de
flexibilité ce produit  permet de limiter
significativement le nombre d’assem-
blages imposé par les changements de
direction de la canalisation. Le certificat
ATG PLT délivré par CERTIGAZ est la
preuve de conformité du Kit PLT (pour
«pliable tubing» ou «tube onduleux plia-
ble») aux spécifications du cahier des
charges CCH 2007-01.

Comment prévoir le raccordement d’un

équipement de chauffage utilisé en

extérieur ?

Michel Klimczak – Depuis mars 2016,
la prise extérieure gaz naturel « Plug&Gaz »
est disponible en France. Ce produit doit
répondre au cahier des charges CCH 2005-
01 qui définit les exigences de construc-
tion, de fonctionnement, de performance
et d’essais. Installée à l’extérieur de la mai-
son, sur la terrasse ou dans le jardin,
cette prise gaz naturel  permet le raccorde-
ment rapide d’appareils fonctionnant au
gaz naturel tels qu’un équipement de
chauffage autonome, voire un barbecue ou
une plancha...

Le raccordement électrique de l’équipe-

ment est-il toujours requis ?

Michel Klimczak – En général, le poêle, l’in-
sert ou le foyer, réclame un branchement
électrique nécessaire à l’allumage de la
flamme. Parfois, lorsqu’il s’agit d’un insert,
un ou plusieurs ventilateurs de soufflage
de l’air nécessitent aussi un raccordement
électrique. Il existe cependant des équipe-
ments qui bénéficient d’un fonctionnement
sur batterie, en complément de l’alimenta-
tion réseau, afin de garantir le maintien en
marche, même en cas de coupure de cou-
rant. Cependant, d’autres poêles ou
inserts, se contentent juste de la batterie et
ne réclament aucun branchement élec-
trique. D’où un gain de temps certain à
l’installation ! ■

Propos recueillis par Michel Laurent

Filière Pro - Quels sont les raccorde-

ments nécessaires à la mise en service

d’un appareil indépendant de chauffage

alimenté en gaz naturel ?

Michel Klimczak – Outre l’évacuation des
produits de combustion, réalisée de façon
traditionnelle ou par conduit ventouse, la
mise en œuvre d’un poêle ou d’un insert
gaz naturel nécessite une arrivée de gaz et
éventuellement un branchement électrique.

Pour le raccordement gaz naturel, qui

fait quoi ?

Michel Klimczak – La mise en œuvre de
l’installation doit être réalisée selon les
exigences de l’arrêté du 2 août 1977 modi-
fié et les règles de l’art en vigueur (NF DTU
61.1) L’installation finalisée donne lieu à la
rédaction d’un certificat de conformité. Ce
document  CERFA est délivré et visé, avant
la mise en service de l’installation, par un
organisme agréé par l’État (Copraudit,
Dekra, Qualigaz). Concernant le raccorde-
ment d’un logement au réseau de gaz
naturel, suite à l’acceptation de l’offre par
le client, GRDF réalise les travaux de rac-
cordement. L’installateur peut suivre les
jalons importants de ses dossiers de rac-
cordement sur le site Internet Instalgaz. Si
nécessaire ou pour toute question, il existe
un accueil téléphonique dédié dont le
numéro, selon la localisation, est précisé
dans Instalgaz. Il appartient ensuite au
client de demander la mise en service de
son installation au fournisseur de gaz
naturel de son choix.

Comment doit être mise en œuvre la

tuyauterie gaz intérieure ?

Michel Klimczak – Qu’il s’agisse d’une ins-
tallation neuve ou d’une extension, les
tuyauteries intérieures au bâtiment peu-
vent être réalisées en acier, en cuivre ou en

Un poêle, un foyer ou un insert n’est pas plus difficile à raccorder qu’une simple chaudière murale...
Explication avec Michel Klimczak, responsable prescription & grands comptes direction
développement marché grand public chez GRDF.

LA PAROLE À …

« Il est utile de savoir que 

les tuyauteries intérieures

peuvent être encastrées 

ou posées en élévation… »



Filière Pro – Remplacer du fioul par le pro-

pane, est-ce une opération forcément

gagnante ?

Sébastien Aragon – Sur les maisons
anciennes, sans aucun doute. Le parc fran-
çais compte environ trois millions de chau-
dières fioul vieillissantes qui cumulent les
désavantages sur le plan environnemental,
sur celui des performances des équipe-
ments ainsi que sur les dépenses de fonc-
tionnement à la charge des utilisateurs.
Inciter les installateurs à proposer la conver-
sion à l’énergie propane est donc une évi-
dence incontestable, preuves à l’appui.
L’utilisateur est assuré d’émettre jusqu’à
50 % (1) de particules en moins par rapport à
une chaudière fioul à condensation. Sans
oublier qu’il gagne de l’ordre de 20 % (1)

d’efficacité énergétique et l’équivalent en
émissions de CO2.

Quels ont été les moyens mis en place

pour favoriser ces conversions ?

Sébastien Aragon – Pour les particuliers,
Butagaz a tout d’abord développé une poli-
tique tarifaire particulièrement attractive
avec une offre à moins de 8 centimes
d’euro/kWh. Ce prix exceptionnel est blo-
qué pendant cinq ans, ce qui est relative-
ment rare en matière de fourniture d’éner-
gie. Cela a le considérable avantage de ras-
surer les consommateurs face à un marché
de l’énergie qui les a maintes fois surpris
avec de fortes hausses… mais aussi avec
des rectifications tarifaires rétroactives ! 

À titre de comparaison, le prix du gaz natu-
rel se situe à 7,1 centimes d’euro/kWh (2) et
le prix de l’électricité est à 15,5 centimes
d’euros/kWh (3) cela démontre que notre
offre est compétitive et économique. De
plus, Butagaz a aujourd’hui une image très
positive auprès de ses clients (95 % d’entre
eux sont satisfaits) du fait de la totale trans-
parence de sa politique tarifaire.
Par ailleurs, nous avons également mis en
place un prêt à taux 0 (jusqu’à 5 000 €) sur
trente-six mois. Au delà de l’intérêt qu’il sus-
cite pour le particulier, ce financement consti-
tue pour l’installateur la garantie d’être payé.
Enfin, rappelons que notre programme
Artiprimes, lancé conjointement avec la
Capeb, permet aux chauffagistes de faire
bénéficier à leurs clients de primes pour
la mise en place d’une chaudière haute
performance.

Comment les professionnels peuvent-ils

présenter la conversion fioul propane ?

Sébastien Aragon – L’argumentaire à déve-
lopper auprès de la clientèle est simple :
« Si aujourd’hui, pour vous chauffer et pro-
duire de l’eau chaude, vous dépensez 200 €
par mois de fioul avec votre vieille chau-
dière, demain, pour le même budget, vous
continuez à vous chauffer, à produire de
l’eau chaude et, en plus, vous bénéficiez
d’une nouvelle chaudière propane à
condensation ultra-performante. Cela est
possible grâce au prix des chaudières à
condensation gaz moins cher que celui des
chaudières fonctionnant au fioul et grâce
au pouvoir calorifique du propane supé-
rieur celui du fioul. » En résumé le passage
du fioul au gaz permet au client, dans la

plupart des cas, de remplacer sa vieille
chaudière par une installation neuve et per-
formante à coût constant. Une démonstra-
tion imparable pour gagner des chantiers !

Proposez-vous d’autres outils aux

professionnels ?

Sébastien Aragon – Oui, notre objectif
étant d’accompagner les installateurs et de
les aider dans l’exercice quotidien de leur
profession, après le lancement Diamgaz,
notre application pour le dimensionne-
ment facile des canalisations gaz, nous
avons aussi développé un guide technique
sur la réglementation du propane et du
butane. C’est un document facile à utiliser
qui apporte des réponses pratiques sur la
réglementation gaz. Il est constitué de
schémas et tableau pour une meilleure lec-
ture. Ce guide est destiné à accompagner
les professionnels sur les chantiers pour
leur faciliter la mise en œuvre d’installa-
tions propane au quotidien. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

1 – Source : étude 2014 - Evea, cabinet de
conseil en analyse du cycle de vie (ACV) et
écoconception. Il est possible de télécharger
l’étude complète d’analyse de cycle de vie
comparative, gaz propane versus fioul sur
Butagaz.fr.

2 – Source de données Pégase, ministère de
l’Environnement, de l’Énergie et de la Mer.
Gaz naturel : prix complet moyen constaté
en 2015 pour 1 kWh PCI au tarif B1

3 – Source de données Pégase, ministère de
l’Environnement, de l’Énergie et de la Mer.
Électricité : prix complet moyen constaté en
2015 pour 1 kWh PCI – Consommation de
13 MWh dont 5 MWh durant la plage heures
creuses - puissance 12 kVA.

Propanier particulièrement actif s’il en est, Butagaz a développé actions et outils destinés à favoriser
ces conversions sur un parc propice à ce type d’opérations. Une opportunité clé en mains à saisir,
pour vous, installateurs. Arguments de Sébastien Aragon, responsable prescription.

Conversions fioul/propane : 
zoom sur la dynamique Butagaz ! 
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Sébastien Aragon, 
responsable prescription Butagaz.

FOURNISSEURS D’ÉNERGIE

La 2e édition des Trophées de la rénovation est lancée
Rappelons que les Trophées de la rénovation représentent un défi inédit visant à

récompenser les projets exemplaires de rénovation incluant un usage du gaz,

menés par des collectivités rurales de moins de 5 000 habitants. Lancés en 2015, ils

mettent en lumière les travaux de rénovation thermique des bâtiments publics,

financés par la commune et visant à réaliser des économies d’énergie.

Les collectivités souhaitant participer ont jusqu’au 30 juin 2017 pour déposer leur

dossier de candidature.

La collectivité gagnante se verra remettre un chèque de 5 000 €.

Plus d’information sur http://tropheesdelarenovation.butagaz.fr/
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Filière Pro – Que représente la prescription

pour Duravit et qu’englobe-t-elle ?

Thomas Braig – La prescription représente
40 % de notre activité en France. Elle est
donc importante, englobant tout ce qui
n’est pas le diffus. Autrement dit, toute
réponse à une demande spécifique d’un
grossiste est pour nous de l’ordre du
projet, donc de la prescription. Notre
équipe dédiée compte cinq personnes,
auxquelles s’ajoutent quatre commer-
ciaux, qui travaillent à la fois pour la
prescription et le diffus, ainsi qu’une
assistante. Ces personnes s’adressent
aux maîtres d’œuvre, BET, entreprises
de construction…, mais aussi aux gros-
sistes ou aux plombiers. 

Comment cette équipe dédiée à la pres-

cription travaille-t-elle ?

Thomas Braig – Elle lit la presse, inter-
roge des bases de données, ainsi que les
grossistes, qui sont souvent bien infor-
més. 70 % des projets sur lesquels nous
travaillons sont dénichés par notre
équipe. La réactivité est très importante
dans ce secteur : il faut être le premier et
montrer ses points forts, notamment en
matière de suivi. La force d’une équipe
de prescription est donc avant tout celle
des personnes qui la composent et qui
gèrent, de l’architecte au plombier, les
demandes des uns ou des autres : du
design ici, de la facilité de pose là… En

tant qu’ensemblier, nous sommes avanta-
gés puisque nous pouvons, en dehors de la
robinetterie, faire des offres complètes.
Une fois la demande prise en main, nous
renseignons, planifions, équipons des
appartements ou maisons témoins… 

Combien de projets travaillés aboutissent

à une facturation ?

Thomas Braig – Près d’un projet sur deux
donne lieu à une facture. Il est important
ensuite de comprendre pourquoi on gagne
et pourquoi on perd. Est-ce à cause du prix,
du produit ? Nous avons calculé qu’un pro-
jet s’étire sur dix-huit à trente-six mois
avant d’aboutir, sachant que le chiffre d’af-
faires arrive à la fin, quand on livre. La
prescription, c’est de l’investissement, et il
est important.

Quels sont les produits de votre catalogue

qui sont le plus souvent prescrits ?

Thomas Braig – Tous nos produits sont
susceptibles d’être adaptés à la prescrip-
tion. En haut de gamme, Starck 1 marche
bien. Sinon, c’est Durastyle, Vero, D-Code

et, plus récemment, ME by Starck. Vero est
apprécié, notamment par l’hôtellerie, grâce
à ses lavabos plans en céramique à poser
sur un meuble ou un piétement métallique.

Avez-vous un site destiné aux profession-

nels de la prescription ?

Thomas Braig – Sur notre site profession-
nel – pro.duravit.fr –, nous proposons un
espace dédié : après inscription, les profes-
sionnels de la prescription peuvent stocker
leurs propres dossiers, sélectionner les
bons produits grâce à des filtres intelli-
gents, utiliser nos outils de planification,
télécharger des fichiers… Nous sommes
en train d’élaborer un document spécifique
pour les projets et prescriptions, nous
organisons des séminaires, des visites
d’usines, nous formons…

Le secteur 0 monte-t-il en gamme au

niveau des sanitaires ?

Thomas Braig – Non, pas vraiment. La
pression sur les prix reste élevée. Au début
du projet, les maîtres d’œuvre ont plutôt de
l’ambition, mais au fur et à mesure que l’on
avance, le niveau de gamme peut décroî-

tre, et l’on finit parfois avec du D-Code,
qui est notre entrée de gamme. Car nous
vendons aussi de l’entrée de gamme,
même si, en France, nous sommes sur-
tout perçus comme un fabricant moyen
et haut de gamme. 

Quels sont les derniers projets dont

Duravit est le plus fier ?

Thomas Braig – Nous avons équipé
l’Opus Tower, à Dubaï. Signé Zaha
Hadid, ce bâtiment est un cube dont le
centre est évidé. Il abrite des bureaux,
hôtels, appartements… équipés d’uri-
noirs Starck 1, de cuvettes Starck 2, de
lave-mains Starck 3. À Marrakech, le
nouveau musée Yves-Saint-Laurent
(mYSKm), qui ouvrira ses portes à l’au-
tomne 2017, a été conçu par le Studio
KO : la façade sera habillée de briques en
terre cuite lisses et satinées, fabriquées
dans la région de Marrakech. Les toi-
lettes de ce musée de 4 000 m2 seront
équipées de cuvettes Darling New, des-
sinée par Sieger Design. ■

Propos recueillis par Marianne Tournier

La prescription, qui a redémarré depuis maintenant deux ans, représente de 35 à 50 % du chiffre
d’affaires de la plupart des grands fabricants, notamment de celui de Duravit. Thomas Braig, directeur
général de Duravit France, fait le point sur ce segment du marché et sur son fonctionnement. 

Duravit et le marché de la prescription
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Thomas Braig, 
directeur général de Duravit France.

L’Opus Tower, à Dubaï, est équipé de sanitaires Duravit (ci-
dessus), de même que le musée Yves-Saint-Laurent 

de Marrakech

©
 S

D
P

©
 S

D
P





Les produits PCMB sont conçus
pour toutes les installations, avec
des conditionnements pouvant
aller du bidon de 20 litres au
camion-citerne, pour des
applications en grand tertiaire ou
en secteur industriel.

Filière Pro – Pouvez-vous nous rappeler

quels sont les enjeux ?

Jean-Philippe Toussaint – Il y a vingt ans, un
système de chauffage traditionnel était com-
posé d’une chaudière en fonte posée au sol,
de tuyauteries en acier ou en cuivre, de
radiateurs et d’un ballon d’eau chaude. Les
volumes d’eau étaient importants, il fallait
jusqu’à 300 litres pour remplir l’installation
d’un pavillon.
Aujourd’hui, on ne met plus que 100 litres
pour une installation équivalente. Les canali-
sations, les corps de chauffe, les radiateurs,
les planchers chauffants, les capteurs
solaires thermiques, les échangeurs à
plaque représentent autant de matériaux dif-
férents, dont les températures de fonction-
nement sont variables (de -25 °C par grand
froid à 240 °C dans un capteur tube sous
vide).
Il faut donc assurer un véritable suivi du
fluide caloporteur en service : ce dernier est
à l’installation de chauffage ou de refroidis-
sement ce que le sang est au corps humain.
La plupart du temps, les performances des
installations collectives sont correctement
maintenues grâce à un suivi régulier, mais ce
n’est pas le cas des installations du secteur
résidentiel. 
En plus de l’importance de mettre un fluide
caloporteur de haute qualité comme notre
Calop30E prédilué ou notre MB444E concen-
tré dès le départ, il faudrait assurer un SAV

performant sur les installations existantes.
Dans ce domaine, tout reste à faire, surtout
pour les installations solaires, où la caramé-
lisation fait des ravages. Les installations
géothermiques, par exemple, subissent un
défaut d’entretien particulièrement préjudi-
ciable avec des pertes de performance et un
gaspillage d’énergie pouvant atteindre plus
de 15 %.

Quelle serait la solution ?

Jean-Philippe Toussaint – Chez PCMB nous
proposons deux nouveaux produits :
– le MB850, fluide de nettoyage universel qui

permettra de nettoyer/désembouer tout
type d’installation (planchers chauffants,
échangeurs à plaques de PAC, capteurs
solaires, radiateurs, etc.) ;

– le MB230E, fluide inhibiteur universel pour
les installations qui ne contiennent pas de
glycol.

Ils viennent en complément de l’outil indis-
pensable au contrôle qualité des fluides calo-

porteurs : le réfractomètre,
qui permet une lecture
rapide du taux de concen-
tration en glycol et de son
point de congélation.

Nous proposons également sur notre site
www.pcmb.fr une calculatrice très facile
d’usage qui, en trois clics, permet de définir
la quantité de fluide concentré à injecter
dans une installation lorsque l’on veut
remonter le taux de glycol.

Est-ce un moyen pour l’artisan de remplir

son carnet de commandes ?

Jean-Philippe Toussaint – Assurément, d’au-
tant plus facilement que l’argumentaire est
imparable.
Pour le client, il s’agit de respecter les préco-
nisations des fabricants de générateurs et
d’émetteurs de calories qui imposent un
contrôle annuel de l’installation, toujours
dans le but de maintenir les performances
annoncées de leur équipement. Ensuite, il
s’assure ainsi, avec un constat clairement
établi par l’installateur à l’aide d’un réfracto-
mètre, de la nécessité de procéder à un
entretien afin de réaliser des économies
d’énergie et garantit la pérennité de son ins-
tallation. Enfin, cela atteste de l’efficacité de
l’intervention grâce à une performance
retrouvée et prouvée.
Pour l’installateur, l’investissement est
minime, puisqu’il s’agit simplement d’ache-
ter un réfractomètre pour une cinquantaine
d’euros. La prestation de SAV est assurée
sans surprise et très rapidement, en
quelques heures, pour un coût compris
entre 300 et 500 €. Une opportunité à saisir
pour développer sa clientèle et valoriser son
professionnalisme ! ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Avec un constat alarmant sur l’entretien du parc existant en secteur résidentiel, la réaction est de
mise, tant pour répondre aux exigences de performance et d’économie indissociable de l’efficience
recherchée par les réglementations que pour booster votre carnet de commandes. Rencontre avec
Jean-Philippe Toussaint, directeur général de PCMB.

PCMB : contrat de SAV ? Tout reste à faire !
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Jean-Philippe Toussaint, 
directeur général de PCMB.

La preuve par l’exemple, avec deux cas pratiques
Premier cas : un Cesi solaire avec une pression de départ à 1,2 bar, un débit de
4,75 l/min (circulateur sous puissance maximum) et un volume d’eau estimé du
réseau à 45 litres.
Après injection de 2,5 litres de MB850 dilué et plusieurs rinçages, on constate un débit
retrouvé à 9 l/min, correspondant à un fonctionnement correct.
Second cas : une PAC présentant une pression de départ de 1,5 bar, une pompe d’une
puissance de 61 W et un delta T entre départ et retour primaire de 11,9 °C pour un
pour un delta T préconisé compris entre 3 et 5 °C (celui constaté lors de la première
mise en service étant de 4,7 °C). Un premier dépannage pour parer à l’obstruction de
l’échangeur a consisté à installer une pompe de substitution plus puissante (135 W)
pour maintenir le delta T préconisé. 12,5 litres de MB850 ont ensuite été injectés dans
le réseau d’un volume de 280 litres. Après vidange (au bout de trois semaines) et
remise en eau, la pompe d’origine est réinstallée pour un retour au delta T préconisé.
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Filière Pro – Que s’est-il passé depuis

février 2015, date d’acquisition du groupe

Sanitec par le groupe Geberit ?

Yves Daniélou – Depuis que le groupe
Geberit a acheté le groupe Sanitec, dix-huit
mois actifs et intenses ont passé, durant
lesquels nous avons travaillé pour réunir
les deux entités. Cette réunion a connu plu-
sieurs étapes, dont la plus importante a
consisté à intégrer les deux équipes, qui ne
font plus qu’une désormais. Ceci veut dire
que tout le monde travaille pour les deux
marques, Geberit et Allia, que ce soit le
commerce, le marketing, les ressources
humaines, l’administration des ventes…
Par exemple, si l’on considère les commer-
ciaux sur le terrain, nous avons additionné
les deux forces de vente, puis nous les
avons réorganisées.

Ceci représente une force commerciale

importante…

Yves Daniélou – C’est la stratégie du
groupe Geberit : investir dans des res-
sources importantes pour mieux accompa-
gner les professionnels. En réalité, nous
avons constitué quatre forces de vente dis-
tinctes. La première, qui compte 22 per-
sonnes, est chargée de la distribution pro-
fessionnelle, et la deuxième, composée de
32 personnes, est dédiée aux affaires et à la
prescription (projets, chantiers…). Ces
deux forces de vente et leurs cinq direc-
tions régionales sont sous la responsabilité
de Bertrand Caron. Nous avons créé une
troisième équipe de vente, qui est chargée
des salles d’expo, des architectes et instal-
lateurs de belles salles de bains… Elle réu-
nit 10 personnes placées sous la responsa-
bilité de Géraldine Pipa. À ces trois forces
de vente s’ajoute une quatrième, qui s’oc-
cupe de la prescription des marchés natio-
naux, les grands comptes (logement, hôtel-
lerie, santé, grandes entreprises…). Elle est
composée de quatre personnes.

important sur le business. Du responsable
de la gestion du stock du libre-service à
celui de la salle d’expo ou de la cellule
chantiers, Geberit France rend désormais
visite à tous ses clients potentiels.

Avez-vous des projets pour l’année

prochaine ?

Yves Daniélou – Geberit et Allia seront
bientôt en GSB, avec des produits spéci-
fiques. Se faire connaître du grand public
est devenu un enjeu d’avenir, mais nous
agissons dans les règles de l’art. Les pro-
duits sont différents, les packagings aussi
et le positionnement prix est étudié de
manière à ce que les professionnels aient
toujours intérêt à se fournir dans le
négoce : les packs WC suspendus propo-
sés au consommateur seront positionnés
sur le segment haut de gamme. ■

Propos recueillis par Marianne Tournier

C’est fait : en France, Geberit et Allia ne font plus qu’un et parlent désormais d’une seule voix. Une
fusion qui aura demandé plus d’un an, mais permis de construire une entité forte, prête à de
nouveaux développements. Explications d’Yves Daniélou, directeur général de Geberit France.

Geberit France : Allia et Geberit sont 
en ordre de marche
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Yves Daniélou, 
directeur général de Geberit France.

Cette fusion, c’est tout de même un boule-

versement ?

Yves Daniélou – Oui, tout a changé : les
organigrammes, les missions, les fonc-
tions… mais aussi les locaux, puisque,
depuis mai 2016, tous les services de
Geberit ont déménagé dans les bureaux
d’Allia, à Samoreau, près de Fontainebleau
(Seine-et-Marne), devenu le siège de
Geberit France. Le rapprochement s’est fait
dans de bonnes conditions et de manière
harmonieuse. Il est vrai que non seulement
les deux marques s’adressent aux mêmes
clients, mais elles pèsent le même poids en
matière de chiffres d’affaires.

Sur le terrain, comment cela se passe-t-il

avec les clients ?

Yves Daniélou – Le rapprochement entre
Geberit et Allia s’inscrit dans la logique
actuelle de concentration de l’industrie
comme de la distribution. Nous avons
communiqué de façon régulière sur ce rap-
prochement et à propos des restructura-
tions qu’il impliquait. Nos clients réagis-
sent plutôt bien.

La marque Selles a disparu à la fin de l’an-

née 2015. Est-il possible qu’Allia dispa-

raisse un jour au profit de Geberit ?

Yves Daniélou – Non, il n’en est pas ques-
tion. Allia reste Allia. Disposer de deux
marques comme celles-ci, fortes et très
connues des professionnels, est une
chance.

Qu’en est-il de la restructuration de la pro-

duction et des usines de Digoin (Saône-et-

Loire) et de La Villeneuve-au-Chêne (Aube) ?

Yves Daniélou – La procédure officielle a
commencé à la mi-septembre.

Les résultats de 2016 seront-ils à la hau-

teur de ce nouveau déploiement de force ?

Yves Daniélou – Notre nouvelle organisa-
tion commerciale est en place depuis le
mois de janvier. Et oui, l’année 2016 est
bonne pour Geberit France, en tout cas
jusqu’à présent. Les objectifs que nous
nous étions fixés seront dépassés. Notre
présence sur tous les secteurs, dans tous
les segments du marché a un impact

« Geberit et Allia seront bientôt

en GSB, avec des produits

spécifiques. »

« Investir dans des ressources

importantes pour mieux

accompagner les professionnels. »



NÉGOCIANTS

Filière Pro – Pouvez-vous nous retracer

l’histoire de Therm’Energie ?

Christian Louvet – Il faut revenir à la créa-
tion de Bernard & Louvet en 1980, à
Lomme, dans le Nord. Après avoir vendu la
société en 2008, j’ai décidé avec mes deux
fils, Aurélien et Simon, ainsi qu’avec
Romuald Stoll, directeur commercial, de
recommencer l’aventure. Notre objectif
était alors d’arriver à une distribution
exclusivement tournée vers les énergies
renouvelables. Aujourd’hui, notre domaine
d’activité s’est étendu à celui des énergies
nouvelles avec le solaire, les pompes à
chaleur, les chaudières à condensation
haut de gamme, les planchers chauffants
et les radiateurs décoratifs. 
Le chiffre d’affaires est en constante aug-
mentation avec 3,3 millions d’euros en
2015 et a priori plus de 4 millions en 2016.

Cette progression vous incite-t-elle à vous

développer ?

Christian Louvet – Notre point de vente
unique, situé à Lezennes (Nord) depuis
2013, a regroupé nos deux points de vente
précédents. Sa diffusion couvre un peu plus
de la moitié de la région Nord-Pas-de-Calais
et, bien sûr, à moyen terme, nous pensons
que le développement s’effectuera sur une
plus grande partie de la région. Cependant,
notre gestion nous permet déjà de travailler
sur une zone territoriale très étendue, grâce

aux chantiers de nos clients régionaux et
nationaux. L’élaboration prochaine de
ventes via Internet est également un axe de
développement programmé. 
Notre distribution, exclusivement à desti-
nation des professionnels, nous permet
donc d’organiser des circuits de vente
B to B très efficaces, avec une clientèle, il
est vrai, de plus en plus constituée de PME
régionales comptant de 20 à 30 salariés et
de grands groupes nationaux, même si
nous disposons également d’une base de
clientèle d’artisans locaux.

Pouvez-vous nous parler du ciblage de

votre offre produits ?

Christian Louvet – Nous avons misé sur des
équipements innovants, avec un partenariat
de fournisseurs sélectionnés, tout en déve-
loppant notre spécialité historique avec des
radiateurs (HM, Cordivari, Jaga…).
Notre force d’indépendant face à des
grands groupes de négoce est d’offrir une
très grande qualité de service, mais aussi
des prix très attractifs, dus à notre position
de leader en radiateurs dans la région (nous
assurons au moins 20 % des ventes dans le
Nord-Pas-de-Calais). Avec plusieurs milliers
de pièces par an, nous représentons le plus
gros point de vente de France. 
Grâce à cette position de force, nous dispo-
sons également d’un stock important et, de
ce fait, pouvons livrer très rapidement (le

jour même pour toute commande passée
avant midi). À Lille intra-muros, pour aller
encore plus vite, nous faisons appel à un
service de livraison en sous-traitance.

Quelle est votre vision du métier de

négociant ?

Christian Louvet – Je reviens sur le service
et le respect. Si tout le monde en parle, il
est plus rare de vraiment les pratiquer.
Nous offrons donc – à l’évidence – un ser-
vice classique avec des formations organi-
sées en partenariat avec nos fournisseurs,
ainsi qu’une aide avant-vente importante
au travers notre BE intégré et de notre
équipe qui compte aujourd’hui neuf per-
sonnes. Dans un proche avenir, nous pen-
sons également mettre au point un service
pièces détachées pour les chaudières, qu’il
s’agisse de marques que nous distribuons
ou non. Nous étudions également la possi-
bilité de créer d’autres sites
Therm’Energie, soit directement, soit par le
biais de franchises.
Mais notre façon de travailler ne s’arrête
pas à ces services devenus indispensables
à la profession. La gestion familiale de l’en-
treprise nous incite à réinvestir en perma-
nence et à faciliter le travail de nos clients
au quotidien avec, par exemple, un accueil
toujours convivial. Matches de foot (sur le
terrain qui nous appartient), tournois de
ping-pong et barbecues font aussi partie de
notre façon de vivre notre profession ! ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Créée en 2008, cette entreprise de négoce affiche une santé chaque année plus florissante. Les
clés de sa réussite sont celles d’une spécialisation dans un secteur d’activité très précis et une
gestion en phase avec les attentes de sa clientèle. La famille Louvet nous fait part de son expérience.

Therm’Energie : spécialisation, gestion
familiale et (vrais) services

Christian Louvet, ses deux fils, Aurélien et Simon, 
accompagnés de Romuald Stoll, directeur commercial.
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Le site de Lezennes, aux portes de Lille, dans
le département du Nord : un investissement
immobilier qui se développe sur 7 000 m2,
dont 3 000 m2 bâtis avec showroom, salles de
formation avec équipement en démonstration
et zone de stockage.
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Filière Pro – Comment est né Est

Désembouage, en 1993 ?

Luc Gaugué – Au début de ma carrière je
suis passé par plusieurs entreprises à des
postes d’agent commercial et de chef
d’agence. Mon dernier poste de chef
d’agence, à l’époque pour la CGST à Dijon,
s’est terminé par un licenciement après une
réorganisation de l’antenne locale et parce
que je ne souhaitais pas changer de région.
C’est alors que j’ai créé ma propre activité.
Pour cela, j’ai troqué mon costume pour un
bleu de travail (rire). Ma formation initiale
d’électromécanicien m’a vraiment bien aidé
à comprendre les principes de l’hydraulique.

Pourquoi vous êtes-vous spécialisés dans

le désembouage des installations de

chauffage ?

Luc Gaugué – Grâce à mon activité, j’avais
constaté qu’il y avait un besoin sur le mar-
ché et pas vraiment de solutions : d’un
côté, on trouvait des solutions méca-
niques, de l’autre, des solutions à base de
chimie. J’ai donc mis au point un protocole
opératoire qui allie les avantages des deux
méthodes. Il y avait encore très peu d’en-
treprises spécialisées, tandis que commen-
çaient à apparaître de nombreux pro-
blèmes au niveau des installations.

Désembouer et souligner les anomalies
hydrauliques des installations
Fort de vingt-trois ans d’expérience en matière de désembouage, Luc Gaugué sillonne les routes de
France pour mener à bien le nettoyage des boucles d’eau chaude ou, plus précisément, apporter son
expertise des réseaux hydrauliques. Car ce métier que l’on pourrait croire des plus simples ne l’est
pas vraiment. Luc Gaugué se dit spécialiste des situations complexes. Explications.
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Luc Gaugué, 
Est Désembouage.
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faire circuler l’eau sous un fort débit à pres-
sion de trois bars maximum. Au niveau du
retour, je n’oublie pas de régler la vanne afin
d’avoir au manomètre une pression corres-
pondante à la hauteur du bâtiment, car il faut
irriguer l’ensemble du circuit. L’eau du
réseau se déverse alors dans un bac de
rétention suffisamment grand pour lui lais-
ser le temps de se décanter. À l’autre extré-
mité du bac, le circuit reprend l’eau « pro-
pre » pour la réinjecter. Les particules les
plus fines en suspension sont évacuées par
la force centrifuge en passant dans la volute
de la pompe. Quand la boucle d’eau chaude
le permet, je change également de sens de
circulation pour mieux décoller les boues. Le
circuit tourne ainsi jusqu’à ce que la turbidité
de l’eau soit inférieure à 200 ppm. Pour ter-
miner, j’injecte un inhibiteur de corrosion
jouant également le rôle de bactéricide. 

Votre matériel est vraiment très spécifique…

Luc Gaugué – Je l’ai conçu moi-même, je l’ai
amélioré et même renouvelé au fil des ans.
Actuellement, je dispose de trois équipe-
ments. Le plus petit pour désembouer les
circuits en maison individuelle, un équipe-
ment intermédiaire pour traiter un circuit

Quel est votre protocole opératoire ?

Luc Gaugué – Avant toute chose et pour
dresser un devis le plus précis possible, je
me rends sur place pour comprendre l’instal-
lation et analyser le problème, afin de préco-
niser la solution la mieux adaptée. Bien que
je sois appelé pour remettre sur pied des
réseaux emboués, dans huit cas sur dix, je
pointe des anomalies hydrauliques qui
contribuent partiellement, voire en totalité, à
l’origine du désordre !
Ensuite, sur site, j’injecte un produit actif de
désembouage plus ou moins actif avec une
pompe, en préservant les métaux en pré-
sence au niveau du circuit et en fonction de
l’analyse de l’eau, bien sûr. Ensuite, je laisse
agir de vingt-quatre heures à plusieurs mois,
en fonction du diagnostic et des possibilités
d’interrompre le chauffage des locaux. Passé
ce délai j’interviens pour extraire les parti-
cules mises en suspension dans le réseau.

Comment procédez-vous ?

Luc Gaugué – Je fais entrer en jeu un équi-
pement sur remorque de ma conception.
Tout d’abord, je branche une pompe à la
place du circulateur de la chaufferie. Tout en
gardant en eau le circuit, cela me permet de

INSTALLATEURS

d’une puissance équivalente à 100 kW, Et
l’équipement le plus puissant, qui concerne
les tranches de chauffage jusqu’à 600 kW,
avec un débit de 80 m3/h !

Quels sont vos atouts ?

Luc Gaugué – L’expérience ! Et aussi l’envie
de comprendre pourquoi une installation ne
fonctionne pas correctement. Il n’y a pas
deux situations identiques. Cela me permet
de bien cerner la source des disfonctionne-
ments pour lesquels je suis appelé. C’est un
savoir-faire difficile à transmettre.

Comment se développe votre activité ?

Luc Gaugué – Au démarrage et pendant une
douzaine d’années, je n’ai réalisé de presta-
tions qu’auprès de particuliers pour des ins-
tallations domestiques. Depuis cinq ans, je
travaille de plus en plus dans le cadre d’im-
meubles et d’infrastructures de forte puis-
sance. Actuellement, ces chantiers représen-
tent 80 % de mon activité. Les majors du
chauffage commencent également à faire
appel à Est Désembouage. ■

Propos recueillis par Michel Laurent
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Filière Pro — Pouvez-vous nous présenter

Ethis ?

Yves Le Mot – Ethis est un bureau d’études,
d’ingénierie fluide et d’énergies indépen-
dant qui a été créé en 1992. En 2015, Linda
Lefèvre et moi-même avons repris la
société à l’occasion du départ en retraite du
dirigeant. Notre objectif était de maintenir
en place le savoir-faire et l’expertise de
l’équipe d’une quinzaine de personnes et
de poursuivre le développement de l’acti-
vité, essentiellement tournée vers les sec-
teurs spécialisés des centres aquatiques et
sportifs, mais aussi vers ceux des équipe-
ments hospitaliers, des laboratoires, des
salles de spectacles ou du tertiaire.
Aujourd’hui, même si le recul que nous
avons depuis cette acquisition est limité,
nous pensons avoir maintenu l’industrie.
Nous essayons de donner une vision pros-
pective que nous appliquons désormais à
l’ensemble de nos services : maîtrise d’œu-
vre, diagnostics, audits techniques, études
de faisabilité énergétique, mise en œuvre

d’énergies alternatives, conception d’équi-
pements, suivi de réalisations, accompa-
gnement opérationnel…

Pouvez-vous expliquer cette « vision

prospective » ?

Yves Le Mot – On parle beaucoup d’effi-
cience, de respect environnemental,
d’économie d’exploitation et de confort
des utilisateurs, mais en phase projet,
cette vision est souvent limitée à un ins-
tant T, alors que le moyen ou long terme
s’impose quand il s’agit d’économie ou de
performance technique. La performance
n’est durable que grâce à un travail
d’équipe. Le travail de programmation est
essentiel pour mettre en adéquation l’ur-
banisme, les attentes de la maîtrise d’ou-
vrage, les attentes du public, le fonction-
nement, le type architectural, les coûts de
construction, les délais, les niveaux de
performance et les coûts d’opération. 
L’équilibre à trouver, qui définit le cadre,
est le résultat d’une équation complexe.
C’est ensuite à l’équipe de maîtrise d’œu-
vre de trouver les solutions architectu-
rales et techniques rendant possible la
mise en œuvre de cette équation, les pre-
miers juges étant les délais et les coûts de
construction.
Enfin, les exploitants techniques et com-
merciaux doivent être capables d’opérer
ces équipements dans un objectif de
satisfaction des usagers et dans l’idée
d’atteindre les niveaux de performances
définis lors de la conception, afin que le
projet soit conforme aux attentes de la
maîtrise d’ouvrage.

Le partenariat et la confiance entre les

acteurs sont-ils donc essentiels ?

Yves Le Mot – Notre volonté est de partici-
per à l’équilibre de valeurs qui semblent
inconciliables : rendre les projets accepta-
bles à la fois sociologiquement, en matière
d’environnement et économiquement,
tout en accompagnant le maître d’ouvrage
sur les aspects de performances raison-
nées tout au long de la vie du bâtiment. Il
n’est pas question ici de se substituer à lui
ou à l’exploitant, mais de vérifier les hypo-
thèses de fonctionnement et de l’accom-

pagner depuis la conception jusqu’à la
phase d’exploitation.
Bref, notre volonté n’est pas de rendre les
installations plus complexes en optant sys-
tématiquement pour les systèmes les plus
novateurs, mais de rechercher des solu-
tions adaptées, performantes et durables.

Comment faire valoir cette vision du BE ?

Yves Le Mot – Les maîtres d’ouvrage com-
mencent à prêter une oreille attentive à ce
discours ; ils ont de plus en plus besoin
d’avoir quelqu’un à leurs côtés. Notre
approche pragmatique est devenue néces-
saire dans un contexte où les finances et
les ressources sont limitées.
Pour Ethis, cela implique un énorme travail
en amont qui inclut une veille technolo-
gique et des formations permanentes,
mais aussi et surtout le partage des
réflexions et des expériences. Cette « intel-
ligence collective » – que l’on retrouve au
sein même de l’entreprise, mais aussi en
allant à la rencontre des industriels, des
centres de recherche et d’enseignement –
est désormais indispensable pour disposer
des ressources suffisantes nécessaires à
cette approche de la maîtrise d’œuvre.  ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Chez Ethis, efficience, développement durable, économie, confort et accompagnement tout au long
de la vie d’un bâtiment sont devenus des principes. Yves Le Mot, codirigeant d’Ethis, nous fait part
de sa vision pragmatique de la profession.

Ethis : la maîtrise d’œuvre 
vue autrement

Yves Le Mot et Linda Lefèvre.
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« Nous essayons de donner une

vision prospective que nous

appliquons désormais à

l’ensemble de nos services. »





Cette barre de maintien Hewi (série 801) dispose d’un
module de commande de chasse. Il est compatible

avec les systèmes de chasse radio commandé
de plusieurs marques (Geberit, Viega,

TECE, Grohe…).
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SOLUTION TECHNIQUE

Les commandes pneumatiques 

ou hydropneumatiques déportées

Les commandes pneumatiques ou hydropneumatiques peuvent
être déportées sur une distance de 150 à 200 cm selon les fabricants.
C’est suffisant pour faciliter l’accès de la commande de chasse à
toutes les personnes à mobilité réduite. 
Lorsqu’une commande déportée est utilisée pour déclencher la
chasse d’un réservoir intégré dans un bâti-support, il est nécessaire
de poser une plaque de fermeture de la trappe d’accès au réservoir,
située en façade ou sur le dessus du bâti-support. Les fabricants pro-
posent des plaques adaptées avec des finitions différentes, y com-
pris à carreler, pour une fermeture discrète de l’accès au réservoir. 
Une autre solution, mise en œuvre dans les bâtiments publics,
consiste à positionner le bâti-support dans une gaine technique, le
réservoir étant alors retourné. Dans ce cas-là, seuls le ou les capil-
laires de la commande pneumatique ou hydropneumatiques traver-
sent la paroi. La réglementation incendie est par ailleurs respectée.

S’il est recommandé, dans les toilettes pour personnes handica-
pées, de privilégier les dispositifs de détection de présence pour
actionner l’éclairage, en ce qui concerne la commande de la
chasse d’eau, rien n’est exigé, sinon qu’elle doit être accessible et
manœuvrable (ce qui est bien le moins…). Le plus souvent, dans
les lieux semi-publics en particulier, ces toilettes sont donc équi-
pées, comme toutes les autres, d’une plaque de commande à une
ou deux touches, positionnée dans l’axe de la lunette. Or, selon le
handicap, ces commandes peuvent être difficiles à actionner, y
compris par les personnes âgées et les jeunes enfants. Si les com-
mandes électroniques sont souvent mises en œuvre dans les toi-
lettes publiques très fréquentées, notamment dans les sanitaires
des aéroports ou des aires d’autoroutes, c’est avant tout pour en
assurer la propreté et pallier les oublis de déclenchement volon-
taire. Ce n’est pas pour faciliter l’usage des toilettes aux per-
sonnes handicapées. Quant aux commandes déportées, elles res-
tent l’exception, alors qu’elles mettent à portée de toutes les
mains le déclenchement du rinçage de la cuvette.

La plupart des WC pour handicapé, en particulier dans le secteur semi-public, sont équipés de
plaques de déclenchement classiques, alors qu’il existe différents systèmes pour faciliter la
commande de la chasse aux personnes à mobilité réduite (PMR) : les commandes déportées, les
commandes à déclenchement sans contact…

Commande WC pour PMR

La commande
pneumatique ou
hydropneumatique
est déportée. L’accès
au réservoir est
refermé à l’aide d’un
couvercle, qui peut
être carrelé. 
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Il existe différents types de boutons de commande, simple ou
double chasse, mural ou au sol, circulaire ou rectangulaire, en
plastique ou métallique… Il convient de s’assurer que le modèle
choisi est adapté au type de handicap. Par rapport à une com-
mande pneumatique, la commande hydropneumatique, qui asso-
cie l’eau à l’air – d’où les deux capillaires – pour relever la cloche
du mécanisme. Elle a l’avantage de réduire notablement la force
de pression nécessaire au déclenchement de la chasse.
À noter : selon les fabricants de bâti-supports, les réservoirs
encastrés peuvent être de série, à déclenchement pneumatique
ou à déclenchement mécanique. Dans ce dernier cas, il convient
d’effectuer les modifications nécessaires. 
Attention, il est important de ne pas pincer le ou les capillaires.
D’autre part, avec certains mécanismes pneumatiques, le fait de
couper le capillaire a pour conséquence d’augmenter la force de
pression nécessaire au déclenchement de la chasse. En revanche,
avec d’autres, c’est sans conséquence : il est donc recommandé
de lire la notice de montage. 

Les commandes à déclenchement électronique

Il existe deux types de déclenchement automatique de la chasse :
électronique à infrarouge, donc sans contact, et à radio-fré-
quence, donc déportable sans fil et filaire via un contacteur. Ces
systèmes impliquent tous une alimentation électrique, en très
basse tension (transformateur) ou par l’intermédiaire d’une pile. 

La détection infrarouge

Les systèmes électroniques à détection infrarouge autorisent plu-
sieurs types de déclenchement du rinçage : manuel, manuel sans
contact ou bien automatique, après que l’utilisateur est sorti de la
zone de détection. Ils permettent également de programmer des
rinçages périodiques qui, dans certains locaux à occupation inter-
mittente, assurent le renouvellement de l’eau du siphon et du
réservoir de chasse. 
Le déclenchement est assuré par l’intermédiaire d’un moteur
électronique intégré dans le bloc support de la chasse.
Avant la mise en œuvre, il est important de savoir comment le
système de détection sera alimenté : avant l’habillage du bâti-
suppport, le secteur implique la pose d’un boîtier et d’un transfor-
mateur à installer à 160 cm maximum du réservoir, dans un faux
plafond par exemple, ou bien à encastrer dans le mur derrière
une plaque d’habillage. Le raccordement sur le secteur permet,
par rapport à l’alimentation par pile, de limiter les interventions
de maintenance. 

Les commandes à déclenchement filaire 

ou par radio-fréquence 

Les systèmes à déclenchement manuel filaire ou par radio-fré-
quence fonctionnent par l’intermédiaire d’un moteur. L’utilisateur
déclenche le rinçage à l’aide d’un contacteur (émetteur) radio ou
filaire (envoi d’une impulsion électrique), qui peut être installé
dans la barre d’appui des toilettes handicapé, à proximité de l’in-
terrupteur électrique général pour un déclenchement en sortant
de la pièce. La commande peut être déportée à plus de 20 mètres.
Toutefois, le déclenchement manuel du rinçage reste toujours
possible, par l’intermédiaire d’une plaque de déclenchement clas-
sique positionnée normalement, dans l’axe de la cuvette, ce qui
peut s’avérer utile en cas de coupure d’électricité. 
Là encore, le système peut être alimenté par pile ou par secteur.
Il est donc nécessaire de décider, avant la mise en œuvre. ■

Marianne Tournier
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En France, sur 13 millions de chaudières, environ 15 % des circuits
seraient traités pour maintenir la qualité de l’eau. De la même
façon, les installations neuves sont bien loin d’être toutes proté-
gées et suivies. Par ailleurs, l’individualisation des frais de chauf-
fage vient appuyer plus encore la nécessité d’équilibrer les
réseaux. Les raisons d’entretenir les boucles hydrauliques ne man-
quent pas et de nombreux acteurs proposent aujourd’hui des solu-
tions chimiques ou mécaniques prêtes à l’emploi.

Adey : des produits de traitement 

mieux référencés en distribution

« Lancé en 2015, le conditionnement des formulations sous la
forme d’aérosols rencontre un vif succès, notamment auprès des
entreprises de SAV. L’opération d’injection du produit ne prend que
vingt secondes », explique Jean-Denis Taurant, directeur commer-
cial d’Adey en France. Le spécialiste des produits de traitement
pour les réseaux de chauffage (désembouant, inhibiteur de tartre et
de corrosion, biocide…) se démarque aussi par un conditionne-
ment gros volume de 25 litres, « de quoi gérer 6 250 litres d’eau !
« Constatant la satisfaction des professionnels qui utilisent nos
filtres, la distribution commence à bien référencer nos produits
de traitement. »
Jean-Denis Taurant remarque toutefois que les packs (filtre + pro-
duit de traitement) remportent un vif succès en Grande-Bretagne,
en Allemagne… mais pas en France.
Adey lance le Dual XP, un filtre polymère à double cylindre pour le
petit collectif, qui assure un passage intégral de 6 à 9 m3/h, une
variante économique. À ce jour, Adey totalise la pose de quatre mil-
lions de filtres en Europe.

Aquabion : modifier la structure 

du calcaire pour l’empêcher de nuire

Aquabion propose de modifier la structure du calcaire présent dans
l’eau (calcite) pour créer de l’aragonite (calcaire poudreux), grâce
au concept de microélectrolyse. Cyrille Gerhardt, gérant Aquabion
France et Benelux : « Nous ne prétendons pas éliminer toutes les
traces de calcaire comme peuvent le proposer les fournisseurs

d’adoucisseurs. L’équipement Aquabion
fonctionne sans partie magnétique et sans
alimentation électrique, pour une eau de
dureté jusqu’à 70 °TH et à température éle-
vée jusqu’à 72 °C. »
Composé d’une anode de zinc spécifique et
auto-sacrificielle, le manchon Aquabion
s’installe à l’entrée du réseau à protéger.
L’offre comprend des manchons du DN15 au
DN250 et plus sur-mesure (DN1 000). Garanti
cinq ans, le manchon offre une duré de vie
jusqu’à dix ans selon les débits d’eau.
« Nous travaillons actuellement à déployer
notre réseau de distributeurs par marché.
Nous sommes également attentifs aux par-
tenaires spécialistes de la maintenance. »

BWT : des kits pour l’analyse 

et des packs pour agir

« Nos packs proposés par gammes de puis-
sance, comprenant filtre clarificateur et pro-
duit de traitement, rencontrent du succès en distribution, souligne
Sophie Chaix, responsable de l’activité Solutech. En simplifiant le
choix, ils sont plus facilement prescrits et invitent à une démarche
de prévention. »
Pour la vérification et le diagnostic, en complément de son kit
d’analyse individuel, en 2017, BWT lancera un kit d’analyse collec-
tif, pour lequel l’analyse des résultats sera adaptée aux enjeux de
la phase de réception de chantier et à la conduite de l’installation,
le tout dans le respect des valeurs de l’avis technique.
Depuis 2015, BWT a vendu plus de 2 500 kits d’analyse : « C’est
encourageant, car nous touchons des professionnels qui
jusqu’alors ne faisaient jamais d’analyse de l’eau. À présent, ils
peuvent aussi, et à moindre coût, prouver leurs bonnes pratiques
lors de la réception d’un chantier. »
Nouveauté 2016 : le kit Compatibilité 3. Pour vérifier la qualité de
l’eau après mise en service ou maintenance, en trois minutes, ce kit
aide à prendre le pouls de l’installation, c’est-à-dire à vérifier, avec
réponse sur le champ, la dureté de l’eau et la compatibilité des
matériaux en présence dans le circuit. Ceci pour agir ensuite sur la
qualité de l’eau. « Très simple et peu coûteux, ce kit pourrait être

Dédiée au chauffage ou au rafraîchissement, la boucle d’eau participe pleinement à la performance
globale de l’installation. Équilibrer les débits et assurer en permanence la qualité de l’eau sont des
actions nécessaires à l’optimisation des performances et au confort des occupants.

Équilibrage et maintenance 
des réseaux : la clé de la performance
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Une offre
regroupant filtres
et produits de
protection des
réseaux.
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Ce manchon DN50
permet d’agir sur le
calcaire de l’eau en
entrée du réseau
d’eau potable.

Le kit d’analyse
de l’eau
rencontre un vif
succès en
distribution.
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thermiques, circuits et canalisations d’eau. Non toxique, non corro-
sif et entièrement biodégradable, il est sans risques pour les opé-
rateurs et le matériel.
Utilisé pour les circuits de chauffage central, le fluide Neutroguard
Neo a été validé par de nombreux tests à chaud, statiques ou dyna-
miques. Après dilution, il assure une protection contre le gel et
contre la corrosion.

Comap : simplifier

l’équilibrage

Cédric Lanaud, responsable du
service technique Comap : « Le
robinet thermostatique auto
équilibrant AutoSar, dont la
sortie est prévue pour la fin
de 2016, convient aux applica-
tions dans le petit collectif,
jusqu’à 20 logements par circulateur. Il permet d’assurer un débit
constant, quelle que soit la pression différentielle. Installé sur
chaque radiateur, il fait gagner du temps aux installateurs. Il faut
seulement ne pas oublier d’accorder le réglage de chaque robinet
avec la puissance de son corps de chauffe. »
Pour les circuits de taille supérieure, il faut recourir aux robinets
thermostatiques à Kv réglable doublés d’une vanne à pression dif-
férentielle en pied de colonne.
« Comap vient d’intégrer l’Association confort régulation (ACR). À
ce titre, nous contribuons à la rédaction d’un guide sur l’équili-
brage, dont la publication est prévue pour la fin de 2017. »

.../...
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inclus dans le périmètre de livraison des chaudières ou dans la
notice », conclue Sophie Chaix.

Ciat : l’équilibrage des réseaux hydrauliques

Le module décentralisé
HY_MOD est destiné à
assurer le débit variable des
réseaux secondaires, opti-
misant ainsi le rendement
énergétique des installa-
tions de chauffage ou de
rafraîchissement. Imaginé
plus particulièrement pour
les locaux jusqu’à 3 000 m²,
HY-MOD délivre aux unités

de confort le débit d’eau optimal. Bénéfice : cette solution d’équili-
brage permet d’améliorer le rendement énergétique des auxi-
liaires, pouvant aller jusqu’à 40 %. Placés entre le générateur
(groupe froid ou pompe à chaleur) et les émetteurs (unités de
confort), les modules HY-MOD assurent le découplage des réseaux
hydrauliques primaires et secondaires. Ils répondent aux attentes
règlementaires sur l’équilibrage des réseaux et garantissent la dis-
tribution d’eau au niveau de chaque émetteur.

Climalife : solutions fluides 

contre la corrosion et le tartre

Spécialiste européen des fluides frigorigènes pour les métiers du
froid et de la climatisation, Climalife propose notamment le
détartrant de sécurité Duonett D7 pour chaudières, échangeurs

Le module décentralisé HY–MOD 
assure le débit variable des réseaux
secondaires.
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Ce robinet thermostatique permet
d’assurer un débit constant, quelle
que soit la pression différentielle
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IMI Hydronic Engineering : 

équilibrage et régulation en un seul corps

Sous la marque IMI Pneumatex, le pot à boues Zéparo G Force
(de DN65 à DN300) utilise la gravité et le principe du cyclone. Grâce
à une chasse décentrée, il s’installe aussi à l’horizontale. Ici, 100 %
du débit passe par le pot à boues. De plus, l’efficacité de Zéparo
s’accroît avec le débit.
« Nous venons également de lancer une vanne deux voies motori-
sée pour unité terminale, souligne Denis Bazin, responsable mar-
ché résidentiel. TA Modulator combine équilibrage et régulation de
l’unité en un seul corps. Son débit est constant, quelle que soit la
pression dans le circuit. » Autre spécificité de TA Modulator, sa
courbe caractéristique non linéaire. De fait, sa consigne correspond
directement à la puissance de l’émetteur, d’où une performance
énergétique accrue de l’émetteur.
Enfin, le moteur électrique TA Slider pour vanne de régulation et
d’équilibrage se paramètre via une application sur smartphone
(application Hytune Androïd et iOS). Il suffit pour cela d’utiliser le
boîtier TA Dongle qui, une fois branché sur le moteur, assure une
liaison Bluetooth avec le smartphone. L’intérêt est de paramétrer
rapidement une série de moteurs.

Oventrop : équilibrage à

partir de 10 litres/heure

« Chez Oventrop, afin de favo-
riser un équilibrage précis et
permanent, nous ne propo-
sons plus de composants à
simple réglage, explique
Samuel Sonet, responsable
technique et prescription
France. Par exemple, les robi-

nets thermostatiques de la série RFQ (ex-QV) embarquent la tech-
nologie Q-Tech. Il s’agit d’un mécanisme auto-équilibrant miniatu-
risé que nous sommes en train d’étendre à toute la gamme de nos
produits et pour tous les diamètres. »
Avec ses robinets à double réglage, Oventrop permet de régler un
débit à partir de 10 litres/heure, soit l’équivalent de 230 W pour un
radiateur, ce qui est bien en phase avec la performance des loge-
ments RT 2012. À titre de comparaison, un robinet thermostatique
simple réglage et sans équilibrer peut induire un appel de puis-
sance de 8 kW sur un corps de chauffe lors d’une relance de chauf-
fage (Kv pression différentielle de 150 mbar, soir 352 litres/heure).
D’où une situation de déséquilibre de chauffage dans l’installation
et une surconsommation d’énergie, sans parler de retours chau-
dières à température élevée.

PCMB : des produits universels 

pour optimiser les réseaux de chauffage

Outre, le traitement préventif des réseaux de chauffage, la société
Produits chimiques du Mont-Blanc est très attentive à la perfor-
mance thermique des échanges. Jean-Philippe Toussaint, directeur
de PCMB : « Pour cela, nous faisons en sorte que nos fluides offrent
une chaleur massique la plus élevée possible. » Par exemple, au-
delà de 60 °C, le fluide caloporteur Calop 30E offre une chaleur
massique supérieure à celle de l’eau. Et à basse température, la
perte n’est que de 15 % comparativement à de l’eau pure, le tout en
offrant une protection antigel.

28

Danfoss : l’équilibrage des réseaux

Dans l’habitat collectif, et notamment lors de campagnes de réno-
vation, le fait de placer systématiquement des robinets thermosta-
tiques risque de créer des surpressions importantes sur les robi-
nets les plus proches du départ chaudière. Il est donc nécessaire
d’équilibrer les colonnes entre elles. Mais le faire manuellement
sur un réseau doté d’une pompe à vitesse variable peut entraîner
un surdébit dans certaines colonnes ! C’est là qu’interviennent les
vannes à équilibrage automatique RA-DV, disponibles en France
depuis deux ans. Ces robinets auto-équilibrant présentent la même
taille et la même forme qu’un robinet classique et évitent de procé-
der au placement de vannes en pied de colonne. On ne règle donc
plus un coefficient Kv, mais directement un débit.
Danfoss propose aussi l’outil d’optimisation DP Tool pour mesurer
la pression au niveau du corps du robinet sur les radiateurs les
plus éloignés. De quoi optimiser ensuite la hauteur manométrique
de la pompe.

Fernox : tous les filtres sont vendus 

avec un produit de traitement

« Tous nos filtres sont maintenant vendus
avec un produit de traitement, explique
Bruno Savalle, directeur commercial de
Fernox. Nous réalisons au quotidien un tra-
vail de communication important pour inciter
les professionnels à s’attaquer à l’origine des
problèmes de corrosion et d’embouage.
C’est pourquoi nous profitons des partena-
riats établis avec les principaux chaudiéristes
pour intervenir lors de formations et de réu-
nions internes et externes sur le terrain. »
Fernox entend ainsi aborder les spécialistes
du SAV.

Nouveau au catalogue : le filtre TF1 Omega. Il s’agit d’un filtre
magnétique et hydraunique. Cette dernière caractéristique assure
que toute l’eau en transit passe au contact du barreau magnétique.
Ceci rend le filtre plus compact sans pour autant engendrer plus de
pertes de charge. Conçu pour les circuits de 5 à 30 kW, TF1 Omega
s’installe dans toutes les positions. Nickelé blanc, il reste discret
même lorsqu’il est visible.

Flamco : séparateurs et pots à boues jusqu’à DN600

« Lancés en 2015, les séparateurs d’air
Flamcovent Smart sur départ chaudière et
séparateur de boues Flamco Clean Smart
sur retour chaudière rencontrent un vif suc-
cès », se félicite Loïc Bayo, responsable
technique chez Flamco. Les produits smart
sont ceux qui génèrent le moins de pertes
de charge du marché ! D’où la possibilité de
les placer sur une installation existante sans
la modifier. » Même constat pour le succès
du dégazeur Vacumat.
Flamco propose des séparateurs et pots à
boues du diamètre 3/4 à DN600 : « Les
bureaux d’études nous apprécient pour la
largeur de notre gamme. Par ailleurs, nos
commerciaux sont aussi de vrais techni-
ciens, capables de mettre en route les instal-
lations les plus complexes. »
Depuis le début de l’année, Christopher Dementin a rejoint l’équipe
en tant que prescripteur pour la région parisienne.

Le filtre TF1 Omega
est à la fois
magnétique et
hydraunique.
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Le dégazeur vacumat
permet d’évacuer 
l’air présent dans 

l’eau du circuit .
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Ce robinet à débit constant permet un
réglage précis à partir de 10 litres/heure.
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Le pot à boues
Zeparo G Force

utilise la gravité
et le principe du

cyclone.
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encore un peu plus de temps grâce à son
anneau magnétique.
Et si le désembouage provoque des micro-
fuites sur le réseau, un produit d’étan-
chéité est disponible en Rapid Dose, « que
l’on peut injecter en parallèle de l’inhibi-
teur et colmate uniquement les zones au
contact de l’air. Non corrosif, il peut s’employer sur les circuits
pourvus de robinets thermostatiques ».

Servivap : la chimie verte pour protéger les réseaux

Servivap met en œuvre la chimie organique à base d’extraits végé-
taux. Ces extraits ne sont autres que le tanin provenant d’un arbre
d’Amérique du Sud (traité et conditionné en France) utilisé pour
ses puissantes propriétés anti-oxydantes par absorption de l’oxy-
gène environnante. L’offre Servivap pour réseaux de chauffage se
décline selon trois produits : MK3091 (installations neuves),
MK3092 (installations intermédiaires de plus de 3 ans) et MK3093
(installations anciennes et embouées).
« Nous sommes à présent partenaire du fabricant de filtre RBM,
avec qui nous effectuons des ventes croisées », indique Jean-Pierre

Schires, directeur général de Servivap.
En parallèle de son offre de chimie verte à base de tanin végétal,
Servivap vient de lancer le 3095, un produit détartrant rapide à
base de chimie de synthèse pour ballons de stockage d’ECS et
détartrage rapide des échangeurs, accompagné de son additif pas-
sivant 3096 avant tout rejet aux égouts. L’opération nécessaire dure
de 15 à 20 minutes seulement. ■

Michel Laurent

Nouveau : le
fluide MB230E, simple
inhibiteur de corrosion
sans glycol, donc plus
abordable. À l’opposé,
pour les circuits d’eau

glacée, le MB111E assure les fonctions d’antigel et d’anticorrosion.
Produit simple, le MB850 a du succès : il s’utilise sur boucle de
chauffage, PAC plancher chauffant ou encore chauffe-eau solaire
individuel. Le MB 850 s’utilise pur directement, sur un composant
bouché pendant quatre à vingt-quatre heures, ou à 5 % de taux de
dilution dans l’installation pendant une à quatre semaines.
D’une façon générale, PCMB travaille en amont avec les chaudié-
ristes et les fabricants d’échangeurs à plaques, de même qu’avec
l’Institut national de l’énergie solaire (Ines).

Sentinel revient sur les fondamentaux du désembouage

Franck Ingoglia, directeur France et Benelux : « En 2016 et 2017,
sans pour autant oublier les solutions de protection, nos actions
portent en particulier sur le désembouage des réseaux. Nous
observons une prise de conscience concernant la nécessité de fil-
trer et d’entretenir l’eau des réseaux. À présent, il est utile de reve-
nir sur les installations anciennes. »
En 2015, Sentinel lançait la pompe de désembouage Jet Flush Rapid.
Ses atouts ? Faciliter le raccordement à la chaudière et permettre un
débit de 90 litres/minute (dans un sens ou dans l’autre) sous une
pression maximale de 1,5 bar. Au final, le désembouage s’effectue
plus rapidement. En option, l’accessoire Jet Flush Filter s’installe
entre la pompe de désembouage et la chaudière. Il fait gagner

La boue extraite d’un échangeur est ici
dissoute par 1 ml de produit MB850.

La pompe Jet Flush Rapid faciliter le raccordement à la
chaudière et permettre un débit de 90 litres/minute.

DOSSIER
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RÉGLEMENTATION

L’objet de la présente fiche d’application est l’utilisation des don-
nées mesurées pour les besoins des règlements européens dans le
calcul règlementaire RT 2012 selon la méthode Th-BCE 2012.
Les règlements européens n° 811/2013 et 813/2013, entrés en appli-
cation depuis le 26 septembre 2015, prévoient des exigences d’éti-
quetage de produit et d’éco-conception pour : les dispositifs de
chauffage des locaux par PAC et les dispositifs de chauffage mixtes
par PAC air extérieur/eau, eau (glycolée)/eau et sol/eau de moins de
400 kW de puissance calorifique. Cela concerne notamment les

PAC à compression électrique. Par ailleurs, le règlement euro-
péen n° 206/2012, équivalant au n° 813/2013, mais pour les PAC
air extérieur – air recyclé de puissance inférieure à 12 kW, est,
quant à lui, entré en application le 1er janvier 2013. Pour répondre
à ces règlements, le fabricant doit calculer un coefficient de per-
formance saisonnier Scop à partir de plusieurs essais de perfor-
mance à charge nominale et partielle réalisés selon les modalités
de la norme NF EN 14825.
(Fiche téléchargeable sur le site www.rt-batiment.fr/) ■ M.L

Fiche d’application RT 2012 : prise en compte des données
ErP pour la caractérisation des PAC

Publiée en septembre 2016, cette fiche d’application s’applique aux pompes à chaleur à compression électrique pour
le chauffage des locaux de type air extérieur/eau, eau de nappe/eau, eau glycolée/eau et sol/eau de moins de
400 kW de puissance calorifique et air extérieur/air recyclé de moins de 12 kW.

A propos des FDES

Inies, la base de données environnementale et sanitaire de référence pour le bâtiment, comporte à ce jour plus de 1 650 FDES (fiches
de déclaration environnementale et sanitaire) qui représentent un total de plus de 34 000 références commerciales. Notons que, à ce
jour, 75 % d’entre elles ne sont pas vérifiées. Les prochaines étapes seront l’obligation de la vérification des déclarations
environnementales des produits de construction et équipements, par une partie indépendante à partir du 1er juillet 2017, puis l’obligation
de l’évaluation de la performance environnementale des bâtiments neufs. Si la réglementation est la règle qui s’impose à tous, le rôle
des pouvoirs publics est aussi d’encourager les acteurs à aller au-delà, grâce à des démarches volontaires plus ambitieuses. C’est le
sens de la base de données Inies, portée par l’Association HQE-France GBC.

En bref



Les systèmes dits composites concernent la cohabitation, pour des
mêmes locaux, de deux systèmes d’émission de caractéristiques
différentes pouvant être ou non regroupés dans un même appareil.
Cependant, la prise en compte des appareils indépendants de
chauffage à bois dans les maisons individuelles ou accolées n’est
pas concernée par cette fiche d’application. La fiche défini  les dif-

férentes configurations de systèmes d’émission composite : confi-
guration n° 1 avec base + appoint ; configuration n° 2 avec complé-
ment par temps froid ; configuration n° 3 pour systèmes dits alter-
nés. (Fiche téléchargeable sur le site www.rt-batiment.fr/) ■

Michel Laurent

Fiche d’application RT 2012 : 
systèmes d’émission composites de chauffage

Publiée le 1er juillet 2016, cette fiche d’application précise les modalités de saisie, dans le calcul réglementaire, des
systèmes d’émission de chauffage dits composites.

RÉGLEMENTATION

Le saviez-vous ?

• Sur le site Internet du Costic (Comité scientifique et technique des industries climatiques), il est possible de télécharger de
nombreux guides techniques : Mise en œuvre de modules thermiques d’appartements, Les Besoins d’eau chaude sanitaire en

habitat individuel et collectif, Solutions de ventilation dans l’habitat individuel, Solutions de production d’ECS électrique,

Solutions de pompes à chaleur, Solution de régulation des petits bâtiments, Plancher chauffant-rafraîchissant, Eau chaude

sanitaire solaire, application à l’individuel et au collectif.

• Sur le site Internet d’Uniclima (syndicat des industries thermiques, aérauliques et frigorifiques), il est possible de télécharger
de la documentation technique sur des sujets tels que les solutions de chauffage et de climatisation pour le tertiaire, les profils
environnementaux (PEP) collectifs solaires, ventilation et qualité de l’air intérieur, les fiches d’aide à la saisie des équipements
dans le moteur de calcul de la RT 2012… 

En bref



FORMATION

Historiquement très importante chez ce fabricant en raison de sa relation directe avec les
installateurs, la formation tant technique que commerciale prend, cette année encore, de l’ampleur.
Cette montée en puissance n’a qu’un objectif : accroître la performance de l’installateur. Christophe
Bayard et Cédric Becker nous font part des derniers dispositifs mis en place.

existantes (Accroître ses performances
dans la relation client, Les fondamentaux
d’une approche commerciale structurée,
Approfondissement et pratique des étapes
clés de la méthode de vente), nous propo-
sons depuis cette année un module sup-
plémentaire, toujours réservé à nos parte-
naires Proactif. Il s’agit du module Plan de
vente et communication, des solutions de
marketing local. Sur une journée, cette for-
mation apprend pourquoi il est important
de communiquer et convainc que la com-
munication est accessible à tous. Elle per-
met également aux installateurs d’identi-
fier les opportunités ainsi que les différents
sources et outils de communication poten-
tiels. Bref, elle leur offre une plus grande
ouverture d’esprit.
En 2017, nous continuerons à mettre l’ac-
cent sur les enjeux de la digitalisation, qui
va profondément changer nos métiers.

La formation technique reste-t-elle

essentielle ?

Christophe Bayard – Oui, plus que jamais.
Nous formons d’ailleurs plus de 4 000 ins-
tallateurs par an au sein de modules tech-
niques ouverts à tous. Le but est de faire
grandir les compétences des profession-
nels, à la fois pour suivre les évolutions
technologiques et réglementaires impor-
tantes, pour acquérir de nouvelles compé-
tences afin de gagner en compétitivité et
pour assurer une chaîne de valeur dans la
qualité de services jusqu’à l’utilisateur final.
Depuis les années 1970, Viessmann a ainsi
pu former plus de 100 000 installateurs.
Aujourd’hui, sur nos neuf sites français,
deux ont été entièrement modernisés. Le
premier se situe en région parisienne, à
Lieusaint (77), et le second dans notre cen-
tre historique de Faulquemont (57), pour
des investissements respectifs de 8,5 et
11 millions d’euros, en attendant la concré-
tisation du projet à Lyon !

Filière Pro – La formation est certes deve-

nue indispensable, mais concrètement,

quels en sont les résultats ?

Cédric Becker – Elle est effectivement deve-
nue indispensable en raison de l’évolution
technique et de l’utilisation impérative du
digital. Communication et connectivité
sont désormais obligatoires dans nos
métiers qui ne peuvent rester uniquement
techniques, même si cela n’est pas tou-
jours facile à admettre.
L’impact des formations est donc sans
conteste considérable. Les formations
commerciales telles que celles que nous
avons mises en place il y a déjà quatre ans
permettent à certains installateurs de
concrétiser plus de la moitié de leurs devis.
Avant formation, ceux-ci constataient que
seul un devis sur dix devenait réalité !
Aujourd’hui sur un marché très concurren-
tiel, il faut pouvoir vendre ses compé-
tences, son professionnalisme et son expé-
rience aux prospects. Cette démarche com-
merciale ne s’improvise pas, elle s’apprend
et se travaille.
L’aspect commercial est donc primordial.
C’est pour cela que, en plus des formations

Cela représente d’importants investisse-

ments humains et financiers…

Christophe Bayard – Comme tous les ans ;
grâce à cela, nous pouvons réagir et être en
phase avec le marché ! Le renouvellement
des équipements sur les plateaux tech-
niques, la formation des formateurs aux
nouveaux modules… exigent des moyens
considérables. Cet investissement nous a
permis d’être un pôle de compétences
unique en France, avec une offre com-
plète, particulièrement diversifiée sur les
énergies, les produits et les différents
usages, en ouvrant bien entendu droit à
certification.
Au second semestre de 2016, par exemple,
nous ajoutons au programme des forma-
tions techniques avant-vente sur les
thèmes gaz/fioul/PAC. L’objectif est de posi-
tionner au mieux la solution Viessmann
lors de l’entretien commercial avec le client
final en connaissant les gammes, les aides
et conditions d’obtention (rendement sai-
sonnier, étiquetage énergétique…), et en
sachant développer un argumentaire tech-
nique, fonctionnel et adapté.
2016 a également permis d’ouvrir la forma-
tion Connectivité, ainsi que des modules
sur la nouvelle gamme Vitodens, sur la
condensation fioul ou encore sur les
thèmes de la mise en service, la mainte-
nance et le SAV pour chaque gamme. 
Ces formations sont reconnues pour leur
contenu pratique et sont également l’occa-
sion de partager des retours d’expérience. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Viessmann renforce encore 
sa formation
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Christophe Bayard, responsable
Académie, et Cédric Becker,
chargé de communication.
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Un seul mot à l’issue de ces formations : 
la satisfaction des participants !

« En 2017, nous continuerons 

à mettre l’accent sur les enjeux

de la digitalisation. »
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Bénélux, pour le lancement de ses inserts
à gaz. Les deux partenaires ont privilégié
le développement des appareils étanches
pour le haut de gamme. En France, les
inserts à gaz Lorflam sont disponibles
auprès d’un réseau de cheministes pro-
fessionnels uniquement.

Convertir sa cheminée 

au gaz naturel avec la gamme 

Haute Performance

Conçue avec un design moderne et sobre,
la gamme Lorflam gaz Haute Performance
convient aussi bien en création neuve
qu’en équipement de cheminée existante.
Chaque appareil dispose de deux ventila-
teurs de convection dont la régulation est
assurée automatiquement en fonction de
la température de consigne voulue par
l’utilisateur.
Cette gamme comprend six modèles, tous
étanches et raccordés en air neuf sur l’exté-
rieur. Plusieurs formats sont proposés : des
versions horizontales de 54 à 100 cm de
largeur pour une hauteur vitrée d’une cin-
quantaine de centimètres, une version ver-
ticale de 100 cm de hauteur pour une lar-
geur d’une cinquantaine de centimètres, et
une version XL (vue sur les flammes de
100 cm en largeur pour 68 cm en hauteur).
Le look résolument moderne de la façade
vitrée, sérigraphiée de noir, est souligné
par le cadre proposé également de couleur
noire. Côté entretien, même si la combus-
tion est fort peu salissante, la vitre peut se
démonter très facilement pour un net-
toyage rapide.
Côté flammes, les bûches en céramique
sont accompagnées d’accessoires (grains
de vermiculite et paille de fer) afin d’assu-
rer un parfait rougeoiement pendant le
fonctionnement de l’insert. De quoi offrir

Implantée en Bretagne depuis 1984,
Lorflam est devenue une société indus-
trielle au tournant des années 2000, inté-
grant son bureau d’études et son service
de recherche et développement. En 2014,
Lorflam a rejoint le groupe Novadev.
Lorflam s’est par ailleurs associée au
fabricant Well Straler, implanté au
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Lorflam, des inserts et foyers 
gaz naturel pour plus de confort
Fort de trente ans d'expérience en matière d'équipements de chauffage autonomes, Lorflam propose
aujourd'hui deux gammes d'inserts et de foyers gaz naturel. Cette énergie apporte le confort d'une
température constante sans aucune contrainte. La performance énergétique des équipements n'a
d'égal que le spectacle de la flamme, toujours aussi captivant. Le gaz naturel vous dévoile ici ses atouts.

Raccordement concentrique pour foyers
étanches, l’atout du gaz naturel
Un équipement, qu’il s’agisse d’un insert ou d’un poêle, est dit « étanche » lorsqu’il

est d’une part canalisable (puisage de l’air de combustion directement à l’extérieur du

logement) et que, d’autre part, sa chambre de combustion assure un fonctionnement

indépendant de l’air de la pièce où il est installé. Ce principe permet de faciliter

l’installation avec la mise en œuvre d’un conduit dit « concentrique » avec sortie

« ventouse », par ailleurs très largement utilisé pour les chaudières à gaz naturel.

Imaginez deux conduits cheminant l’un dans l’autre : le plus petit au centre, servant à

évacuer les gaz de combustion, tandis que le conduit de plus gros diamètre permet

d’apporter l’air neuf jusque dans la chambre de combustion. L’intérêt principal : l’air

de combustion utilisé par l’appareil de chauffage ne vient pas refroidir le logement en

transitant par la pièce, car il se trouve canalisé. Ce qui apporte son lot de confort et de

performance dans l’habitat existant comme dans le neuf.

Les inserts Lorflam sont tous disponibles avec ce type de conduit concentrique, en

sortie murale (horizontale) ou en sortie au toit (verticale). Tous les appareils sont à

commander avec leur conduit homologué, conformément à la norme européenne en

vigueur (EN613). Ceux-ci sont concentriques de diamètre 100/150 pour toute la

gamme Lorflam gaz Haute Performance, ainsi que pour la gamme Lorflam gaz

Grande Vision (sauf pour les grands modèles dans le cas d’une sortie horizontale

alors dimensionnée en 130/200).

Ici, une décoration 
faite de "chips noires".

Les galets blancs 
donnent un tout autre relief au foyer.

Les bûches en céramique offrent un rendu
exceptionnel... à s'y tromper !



procure les sensations de confort liées au
rayonnement d’une flamme similaire à celle
d’un appareil à bois, sans nécessiter d’es-
pace de stockage pour le combustible.
Sachant que l’évacuation des gaz brûlés
peut s’effectuer en sortie ventouse horizon-
tale, cette solution est par ailleurs totale-
ment viable en appartement.

Gamme Grande Vision : foyers

fermés à une, deux ou trois faces

Également conçue selon un design
moderne et sobre, la gamme Lorflam
Grande Vision utilise le principe de la
convection naturelle, c’est-à-dire sans ven-
tilateur. Ces foyers fermés à une, deux ou
trois faces vitrées se placent contre un mur,
en angle ou au travers d’une cloison inté-
rieure (pour le modèle double face). Ils

offrent une grande surface vitrée avec,
selon les modèles, de 71 à 150 cm en lar-
geur et de 38 à 62 cm en hauteur, et une
puissance nominale allant de 6,5 à 9 kW.
Astuce : il est possible de chauffer une
pièce contiguë avec le même foyer, par
simple convection naturelle via une traver-
sée de mur ou de cloison.
Les éléments décoratifs sont similaires à
ceux de la gamme Lorflam gaz Haute
Performance. De la même façon il est pos-
sible de changer de décor après avoir
déposé la vitre du foyer.

Gaz naturel : 200 000 km de réseau

Le choix du gaz naturel permet, dans de
nombreuses situations, de simplifier l’inté-
gration et l’installation des inserts et poêles
dans votre habitat. Les inserts à gaz naturel
sont aussi très prisés des architectes et
décorateurs, qui profitent d’une solution
design de chauffage et d’agrément don-
nant libre cours à leur créativité.
Connu et apprécié du grand public, le gaz
naturel est distribué en France dans près
de 9 500 communes, au travers de
200 000 kilomètres de réseau. Il ouvre la
voie à une multitude d’applications en
matière de chauffage. Il est frappant
aujourd’hui de constater à quel point la
ressemblance est forte entre les inserts
gaz et leurs homologues en chauffage au
bois. La solution gaz naturel apporte en
plus l’avantage d’une température régu-
lée automatiquement sans aucune
contrainte de rechargement en combusti-
ble pour les occupants ! ■

Michel Laurent

Photos © Lorflam
un rendu très réaliste. Mais la sole peut
aussi recevoir pour aménagement un lit de
galets blancs, de chips noirs, ou encore de
galets imitation charbon. Envie de changer
d’ambiance au gré des saisons et des
envies ? L’utilisateur peut lui-même facile-
ment remplacer ces éléments décoratifs
quand il le souhaite.
Autre atout : la gamme Lorflam gaz
Haute Performance se pilote à l’aide
d’une télécommande jouant aussi le rôle
de thermostat.
D’un rendement énergétique supérieur à
86 %, les inserts délivrent une puissance de
5,5 à 10,5 kW selon les modèles.

Confort et disponibilité 

du gaz naturel

Le gaz naturel présente l’avantage de tou-
jours être disponible. En matière de coût, il
se situe juste derrière le bois bûche. Mais à
la différence de la biomasse, le gaz naturel
ne génère ni poussière ni cendre dans l’envi-
ronnement. Par ailleurs, le foyer gaz naturel
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Gaz naturel :
énergie
respectueuse de
l’environnement
La technologie des brûleurs

actuels permet d’atteindre des

rendements de combustion très

élevés. De surcroît, le gaz naturel

dégage très peu de CO2
(234 g/kWh) comparativement

aux autres énergies non

renouvelables. Parfaitement

maîtrisées par des professionnels

qualifiés, les solutions mettant en

œuvre le gaz naturel sont

pérennes. Les équipements sont

basés sur des technologies

éprouvées, robustes et

nécessitant peu d’entretien.

Inserts et foyers se marient parfaitement 
avec les intérieurs comtemporains.

Ces blocs d'aspect « charbon » permettent de
réaliser un contraste discret dans un insert au

design à la fois moderne et sobre. 

Les foyers peuvent s'étendre sur une largeur de 150 cm.



Entreprise familiale implantée en Alsace,
Fondis est reconnue depuis 1978 pour ses
solutions innovantes de chauffage au bois.
Le fabricant fut entre autres, l'inventeur en
1981 de l'insert bois à intégrer dans une
cheminée existante.
Aujourd'hui Fondis a étendu son offre aux
solutions de chauffage autonome au gaz
naturel, grâce à un partenariat avec un
fabricant européen de premier plan qui
met à son service une expérience des
appareils gaz de plus de 25 ans.
Les équipements Fondis, représentatifs
d'une offre moyen à haut de gamme, sont
diffusés en France au travers d'un réseau
de plus de 100 revendeurs, tous spécia-
listes de la création de cheminées, du feu
et de la décoration.

Des foyers fermés qui magnifient 

la flamme gaz naturel

Fascination Trimline est une gamme éten-
due de foyers gaz uniques, conçus pour
être entièrement intégrés dans un mur ou

un habillage. Une particularité : le design
ne laisse apparaître ni cadre ni partie
métallique, ce qui vous donne l’impression
d’un foyer ouvert avec une vue dégagée
sur la flamme, tout en profitant des perfor-
mances d’un chauffage au gaz efficace du
fait d'un haut rendement énergétique.
Ces foyers s’adaptent à tous les intérieurs,
qu'ils soient contemporains ou plus clas-
siques. La flamme obtenue est très réaliste,
et comparable à celle d’un feu de bois,
grâce notamment aux sets de décoration
bûches. La finition galets apporte, quant à
elle, une touche plus contemporaine.
Offrant une vue panoramique ou disposé
en angle, Trimline 63 P & 63 (voir photo)
illustre bien la gamme Fascination : pas de
cadre métallique, grande sobriété et
flamme de premier ordre ! Comme l'en-
semble des foyers, cet appareil est livré en
version standard avec le set de décoration
bûches. Ce modèle dispose d'un foyer dont
l'intérieur est tapissé de lamelles d'acier
noires.
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Fondis et le gaz naturel : quand 
la fascination du feu s’allie au design

L'expérience de Fondis en matière d'inserts, de foyers et de
poêles n'est plus à prouver. Le fabricant alsacien a compris les
bénéfices que le gaz naturel pouvait apporter aux utilisateurs :
confort, facilité d'usage, entretien réduit et... magie de la flamme.
Cette flamme demeure le leitmotiv de Fondis, et les atouts du gaz
naturel confortent ce choix !

Raccordement ventouse étanche, 
l’atout du gaz naturel
Qu’il s’agisse d’un foyer, insert ou poêle, un équipement", est dit « étanche » lorsqu’il

puise l’air de combustion directement à l’extérieur du logement. Ce principe se

concrétise avec la mise en œuvre d’un conduit dit « ventouse » très largement utilisé par

ailleurs pour les chaudières murales gaz naturel, qui est un double conduit de cheminée

concentrique. Imaginez alors deux conduits cheminant l'un dans l'autre : le plus petit, au

centre, sert à évacuer les gaz de combustion, tandis que le conduit de plus gros diamètre

apporte l’air frais jusque dans la chambre de combustion. L’air frais appelé par l’appareil

de chauffage ne vient donc pas refroidir le logement, car il se trouve canalisé. Cette

caractéristique apporte son lot de confort et de performance dans l’habitat existant.

Dans certains cas, le conduit ventouse permet l’installation d’une cheminée, lorsqu’un

conduit traditionnel au bois est impossible à installer (par exemple dans un

appartement).

Les inserts, foyers et poêles Fondis sont disponibles avec ce type de conduit double

paroi, en sortie murale, par le toit ou en utilisant le cheminement des boisseaux d'une

cheminée existante.

Ici, l'insert Trimline 100 disposé en angle. Tous
les équipements Fondis sont livrés avec

l'ensemble des composants et accessoires
nécessaires à l'installation, dont le conduit de

fumée.

Le foyer Trimline 73 R DB développe une
flamme de belle hauteur.

Le foyer Trimline 63 H DB à double brûleur
reçoit une vitre de 632 x 632 mm et s'installe

dans l'angle d'une pièce.

Les foyers verticaux compacts 
Trimline 38 C & 38 F sont disponibles en

version simple face ou en angle.



À partir d'une cheminée existante, l'installa-
teur aménage la sole (la partie basse du
foyer) pour y intégrer le brûleur.
L'installation est alors prête à fonctionner
par tirage naturel. Il dispose également
d'un détecteur de gaz CO pour plus de
sécurité et d’une télécommande pour facili-
ter le confort d’utilisation.
Le foyer ouvert peut aussi s'installer dans le
cadre d'une création de cheminée.
Dans tous les cas, une arrivée d’air frais
de combustion est nécessaire le local.

Poêles classiques ou modernes

Trimline 38 FS est un grand poêle panora-
mique contemporain. Il est livré en version
standard avec le set de décoration bûches et

un intérieur tapissé de lamelles d’acier noir.
Dans un autre registre, Rose Classic se
place en élégant poêle à gaz naturel, en
fonte. Conçu selon un design plus tradi-
tionnel et laissant voir la flamme, ce poêle
adopte un set de décoration charbon. Rose
CC constitue la version étanche de ce
poêle, livrée avec des bûches céramiques.

Gaz naturel : 200 000 km de réseau

Les bénéfices du gaz naturel simplifient
l’installation et l’intégration des inserts,
foyers et poêles dans de nombreuses
situations. Le foyer gaz naturel est particu-
lièrement recherché par les décorateurs
qui trouvent ici un équipement donnant
libre cours à leur créativité en matière
d’aménagement.
Connu et apprécié du grand public, le gaz
naturel est distribué en France dans près
de 9 500 communes, au travers de
200 000 kilomètres de réseau. Il ouvre la
voie à une multitude d’applications en
matière de chauffage. Saviez-vous, par
exemple, que la plupart des inserts gaz
naturel ressemblent à s’y méprendre à des
équipements de chauffage au bois ? Ces
équipements offrent en plus le confort
d’une température constante sans aucune
contrainte pour les occupants ! ■

Michel Laurent

Photos © Fondis

Très beau foyer trois faces en épi (avancée
perpendiculaire au mur), le Trimline 73 R
DB (voir photo) déploie une flamme pou-
vant atteindre 30 cm de hauteur. Fondis
propose aussi des foyers extra-larges sim-
ple face tels que le Trimline 170 DB avec sa
vitre de 300 x 1 700 mm.

Confort et disponibilité 

du gaz naturel

Le gaz naturel présente l’avantage de tou-
jours être disponible. En matière de coût, il
se situe juste derrière le bois bûche. 
Le foyer gaz naturel procure également des
sensations de confort liées au rayonnement
de la flamme sans nécessiter d’espace de
stockage pour le combustible. Sachant que
l’évacuation des gaz brûlés s’effectue aussi
en ventouse, la solution est donc totalement
viable en appartement. La technologie
Fondis offre en plus l’assurance d’un chauf-
fage autonome en cas de panne de courant.

Une prouesse de compacité 

Fondis a réussi à rendre compact des
inserts afin de mieux les intégrer dans les
cheminées existantes. Certains foyers de la
gamme Fascination Trimline entrent aussi
dans le club des appareils compacts, afin
de pouvoir intégrer des locaux exigus ou
se placer dans le coin d'une pièce, le
Trimline 63 H DB à double brûleur (voir
photo) avec une vitre de 632 x 632 mm. Les
foyers verticaux compacts Trimline 38 C &
38 F (voir photo) sont, quant à eux, dispo-
nibles en version simple face ou en angle.
Très compact avec une vitre de
360 x 400 mm, le Trimline Quadro 46 peut
s'installer partout ou presque...

Une technologie éprouvée 

et communicante !

Tous les appareils disposent d'une télécom-
mande intégrant le thermostat d'ambiance
programmable. En option, les foyers et les
poêles Fondis communiquent au format
Wifi avec la box locale, afin de permettre le
pilotage via un smartphone ou une tablette,
localement comme à distance.
À partir de la fin de 2016, l'option compren-
dra une communication bidirectionnelle
permettant d'informer l'utilisateur, mais
aussi directement l'installateur, d'éventuels
défauts de marche et actions de mainte-
nance nécessaires.

Des foyers gaz totalement ouverts

pour le neuf et la rénovation 

de cheminées existantes

Avec la gamme de brûleurs et de foyers
Fascination transparente, Fondis efface tous
les obstacles entre la flamme et celui ou
celle qui l'observe. 
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REPORTAGEFONDIS

Gaz naturel :
l'énergie
respectueuse de
l’environnement
La technologie des brûleurs

aujourd’hui mise en œuvre permet

d’atteindre des rendements de

combustion très élevés. Par

ailleurs, le gaz naturel dégage très

peu de CO2 (234 g/kWh)

comparativement aux autres

énergies non renouvelables.

Parfaitement maîtrisées par des

professionnels qualifiés, les

solutions mettant en œuvre le gaz

naturel sont pérennes. Les

équipements sont basés sur des

technologies éprouvées, robustes

et nécessitant peu d’entretien.

Le brûleur à technologie Eco-Wave offre à la
flamme une dynamique qui rappelle plus

encore la flamme d'un feu de bois. Par
ailleurs, cette technologie garantit la hauteur

de flamme, même à faible régime et induit des
économies d'énergie...

Différents intérieurs de foyers sont
disponibles : briques, lamelles métalliques

noires ou vermiculite ou vitre noire
réfléchissante.

Conçu pour les conduits de fumée existants, le
kit de rénovation Fondis permet de recréer un

système étanche en utilisant un conduit
concentrique uniquement au départ de
l'équipement et à la sortie en toiture. 

Entre ces deux extrémités, c'est le conduit
maçonné de la cheminée qui véhicule l'air

frais vers le foyer.

Le poêle Rose existe en version étanche 
ou avec conduit traditionnel. 
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Le calcul des données complexes se fait
ainsi automatiquement en tenant
compte des spécificités réelles de l’ins-
tallation. Le temps et les coûts sont
considérablement réduits pour l’installa-
teur. L’ensemble du processus peut être
complété en une heure seulement pour
10 radiateurs par exemple ;

– d’un lecteur Alpha Reader, à installer sur
le circulateur préalablement configuré en
mode équilibrage. Cet accessoire intelli-
gent permet de lire des informations et
de les envoyer via Bluetooth à l’appli GO
Balance, afin de réaliser ses calculs. Une
fois l’équilibrage hydraulique terminé,
l’installateur peut récupérer l’Alpha
Reader pour toute utilisation ultérieure.

Quels sont ses atouts pour l’installateur ?

Valérie Layssac – Il est particulièrement
simple à utiliser et même ludique ! À cha-
cune des quatre étapes nécessaires à
l’équilibrage, il suffit de se laisser guider.
L’équilibrage est alors assuré en un temps
record, très facilement.
Mais surtout, l’Alpha 3 valorise la presta-
tion de l’installateur RGE (Reconnu garant
de l’environnement). Les économies qu’il
permet d’atteindre sont comprises entre
7 % et 20 % sur facture globale de dépense
énergétique annuelle, ce qui autorise un
temps de retour très court pour les particu-
liers. En un à deux ans seulement, et ceci
même si l’on inclut l’achat de vannes ther-
mostatiques dans l’investissement. Le sur-
coût de ce circulateur (environ 40 % par
rapport à un circulateur standard) n’est
donc pas un obstacle.
Avec lui, le professionnalisme de l’installa-
teur est reconnu, mais aussi attesté. En
effet, il permet l’édition d’un rapport (à la
fois pour l’installateur et l’utilisateur final)
indiquant pour chaque pièce et chaque
radiateur la chaleur émise, la température
de retour calculée, le débit avant et après
l’équilibrage, sans oublier, le débit total, la
pression et la température de retour

Filière Pro – Décrivez-nous le circulateur

Alpha 3.

Valérie Layssac – Il s’agit d’un circulateur
possédant les mêmes atouts que l’Alpha 2,
mais disposant en plus une capacité de lec-
ture à distance pour faciliter la mesure puis
l’équilibrage des émetteurs sur une instal-
lation de chauffage domestique avec radia-
teurs et/ou planchers chauffants.
Il se compose :
– du circulateur le plus éco-énergétique de

sa catégorie, avec un concentré de fonc-
tions pour assurer un fonctionnement
optimal. Sa garantie est de 5 ans ;

– d’une application « GO Balance », qui se
télécharge gratuitement (sur Apple Store
ou Google Play) sur smartphone ou
tablette (compatible avec Android 4.4 ou
iOS8). C’est grâce à elle que l’installateur
pourra équilibrer une installation avec
radiateurs et planchers chauffants. Son
atout est de prendre en considération les
caractéristiques hydrauliques réelles de
l’installation de chauffage et du type
d’habitat avec édition automatique d’un
rapport, en éliminant ainsi les approxi-
mations ou incertitudes dans les calculs
et en formalisant le travail accompli. 
Elle intègre tous les calculs théoriques,
tout en permettant une adaptation in situ.

moyenne de l’installation de chauffage.
Bien sûr, il offre également tous les atouts
issus du savoir-faire Grundfos : un fonc-
tionnement très silencieux, aucun blocage
à redouter, un très haut rendement énergé-
tique et un fonctionnement fiable, même
dans les conditions les plus difficiles.

Avec lui, c’est l’équilibrage domestique

enfin valorisé ?

Valérie Layssac – Oui, si les gains d’un bon
équilibrage sont souvent reconnus en sec-
teur collectif (économies d’énergie, meil-
leur confort thermique et longévité accrue
des composants), il n’en est pas de même
en secteur domestique, où il n’est que rare-
ment ou partiellement réalisé. L’Alpha 3
aidant à rédiger un rapport qui détaille le
résultat, les arguments en faveur de son
intérêt sont concrets. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Nouveau circulateur Alpha 3, 
de Grundfos : l’équilibrage atteint 
la perfection !

Valérie Layssac, 
responsable du marché européen
domestique.
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Pionnier en la matière, avec l’Alpha 3, Grundfos s’inscrit dans une démarche globale d’économie et
de confort qui se veut indissociable de l’efficience des installations de chauffage. Avec ce circulateur
connecté, l’équilibrage parvient à une perfection jamais atteinte. Explications de Valérie Layssac,
responsable du marché européen domestique.
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Débit, pertes de charge, pression
différentielle, température produite par la
chaudière, puissance des radiateurs,
température souhaitée par l’utilisateur dans
chaque pièce… L’ensemble de ces éléments à
prendre en considération ainsi que les calculs
sont assurés par l’Alpha 3.



Philippe Guerin, 
responsable thermographie,
température, analytique.
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radiatif. Le réglage est
automatique : il suffit en
effet d’apposer l’un des
autocollants de référence
fournis (Marker) sur l’objet
de mesure. L’appareil
photo numérique intégré
permet ensuite à la caméra
thermique de détecter l’au-
tocollant, de déterminer
l’émissivité et la tempéra-
ture réfléchie pour régler ces deux valeurs
automatiquement. 
Pour les services, l’application Testo
Thermography aide à générer rapidement
des rapports compacts, à les enregistrer en
ligne et les envoyer par e-mail. De plus, elle
offre des outils utiles pour une analyse
rapide sur site (ajouter des points de
mesure supplémentaires, déterminer l’évo-
lution des températures sur une ligne…).
Autre fonction utile de l’application : la
transmission d’images thermiques à votre
smartphone/tablette.

Ces équipements sont-ils adaptés à tous ?

Philippe Guerin – Notre gamme de quatre
appareils répond forcément à vos besoins.
Avec la Testo 865, il suffit de viser la cible et
d’analyser. Elle permet de visualiser les diffé-
rences de température à partir de 0,12 °C et
détecter automatiquement les points chauds
et froids. C’est l’équipement idéal pour faire
ses premiers pas dans la thermographie
pour moins de 1 000 €.
Avec la Testo 868, la thermographie devient
intelligente et connectée. Plus précise, elle
permet de visualiser les différences de tem-
pérature de 0,10 °C. Mais c’est surtout l’ap-
plication Thermography qui fait la diffé-
rence. Grâce à elle, le travail est plus flexible,
des rapports peuvent être envoyés sur site,
et les impressions partagées.
Avec la Testo 871, c’est encore plus de préci-
sion (à 0,09 °C près). Elle comprend un appa-
reil photo numérique, l’application Testo
Thermography ainsi que les valeurs de
mesure du thermo-hygromètre Testo 605i et
de la pince ampèremétrique Testo 770-3. 

Filière Pro – Une caméra thermique, c’est

vraiment indispensable ?

Philippe Guerin – Techniquement, elle per-
met de réaliser des maintenances ciblées et
d’éviter ainsi des pannes coûteuses. Elle
autorise le dépassement des limites natu-
relles d’un pyromètre en ne mesurant pas
seulement des points individuels, mais en
examinant précisément des surfaces
entières. Les contrôles et analyses sont pré-
cis, tout en étant très rapides.
Commercialement, c’est une aide efficace à
la fidélisation de votre clientèle, car elle peut
contrôler et prouver clairement le montage
parfait d’une isolation thermique ou le bon
fonctionnement d’un chauffage. C’est égale-
ment une façon de conquérir de nouveaux
clients avec la preuve par l’image ! En bref,
c’est un équipement indispensable pour
acquérir les marchés ouverts aux profes-
sionnels RGE.

Quelle est la réponse Testo ?

Philippe Guerin – La caméra doit être simple
d’utilisation, très performante et apporter de
vrais services.
Pour la simplicité, la fonction ScaleAssist
permet un réglage automatique optimal à
l’échelle de l’image thermique. Aucune
erreur d’interprétation due à un mauvais
cadrage thermique n’est possible. De plus,
les thermogrammes sont comparables mal-
gré les conditions ambiantes différentes, ce
qui est essentiel pour les comparatifs
avant/après travaux.
Avec les versions disposant de la connecti-
vité, c’est encore plus simple : les caméras
thermiques se connectent sans fil avec le
thermo-hygromètre Testo 605i et la pince
ampèremétrique Testo 770-3. Les valeurs de
mesure des deux appareils sont transmises
aux caméras via Bluetooth. Ainsi, vous loca-
lisez rapidement et précisément les endroits
humides dans un bâtiment sur l’image ther-
mique ou détectez la charge d’une armoire
électrique.
Pour la performance, la fonction Assist
évite tout réglage manuel de l’émissivité et
de la température de l’environnement

Enfin, la Testo 872 présente tous les avan-
tages de la Testo 871, avec en plus la garan-
tie de disposer de la plus haute définition de
la gamme (320 x 240 pixels) et la plus grande
précision (à 0,06 °C près), sans oublier son
marqueur laser, le tout pour moins de
3 000 €.
Attention cependant, la thermographie de
bâtiment nécessite une formation profes-
sionnelle afin d’éviter les interprétations
fantaisistes. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati
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Caméras thermiques Testo : quand 
la sophistication devient un plaisir
Pour répondre efficacement à la réglementation et valoriser votre professionnalisme, les caméras
thermiques s’imposent en tant qu’équipement indispensable à l’exercice de votre métier. Avec la
nouvelle gamme Testo, les meilleures images sont assurées, alors que l’analyse des bâtiments et des
installations est plus simple que jamais. Philippe Guerin, responsable thermographie, température,
analytique, nous le prouve !

Les points forts
– une qualité d’image haute définition

(de 160 x 120 à 320 x 240 pixels)

La fonction SuperResolution

intégrée à chaque modèle de

caméra, multiplie par deux le

nombre de pixels (analysable

uniquement à partir du logiciel IR-

Soft fournie avec chaque outil) ;

– une parfaite compacité et une

manipulation intuitive ;

– une connectivité avec l’application

Thermograpphy et les autres

appareils Testo.
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IEC 61010-2-033), mais correspondent aussi
aux besoins des professionnels de terrain,
qu’ils disposent de compétences élevées ou
non. En effet, l’objectif est de proposer un
format qui plaît et des fonctions qui pouvent
être utilisées par tous, de l’électricien che-
vronné au personnel de sous-traitance qui
n’a pas toujours les compétences suffisantes
en matière d’électricité. Bref, il doit être facile
et autonome pour une utilisation profession-
nelle efficace et agréable.
Bien sûr, la sécurité reste une priorité. Ces
trois testeurs offrent donc un niveau de
sécurité élevé avec une double isolation, une
protection jusqu’à 1 000 V de toutes les fonc-
tionnalités et une indication de la présence
d’une tension dangereuse (pour les versions
C.A 755 et C.A 757).
Enfin, le coût reste dans la gamme
habituelle.

Quelles sont les différentes fonctionnalités ?

Denis Palanché – Le C.A 745N répond à des
usages basiques. Il permet le contrôle de
tension AC et DC (sept seuils) avec détection
automatique AC ou DC, la continuité sonore,
le test de phase unipolaire.
Le C.A 755 reconnaît automatiquement la
tension VAC/VDC et permet les mesures de
tension jusqu’à 1 000 V, de résistance et de
capacité. Il est également doté du test diode.
Le C.A 757 offre, en plus, la mesure d’inten-
sité de 0,5 à 300 AAC.

Pouvez-vous nous résumer leurs atouts ?

Denis Palanché – Ils sont très simples et
automatiques, dotés d’une reconnaissance
immédiate de la mesure à effectuer.
Légers et compacts, ils comportent aussi des
pointes de touches amovibles et facilement
remplaçables qui se rangent aisément dans
un compartiment intégré à l’appareil.
Grâce à la fonctionnalité Smart, ils ont une
double reconnaissance, automatique, du
continu/alternatif et des fonctions des capa-
cités, résistances et diodes.
Le boîtier est protégé IP 54 contre la
poussière et résiste aux chutes jusqu’à
deux mètres. 
Pour préserver l’autonomie, chaque
modèle se met en veille automatiquement
au bout de dix minutes. Il faut également

Filière Pro – Nouveaux, mais pourquoi ?

Denis Palanché – Le C.A 745N a profité d’une
évolution par rapport à son prédécesseur. Il
utilise désormais la technologie LED et offre
un afficheur LCD avec deux bargraphes. Le
but est de conserver la simplicité d’utilisa-
tion, mais de le rendre plus convivial.
Les versions C.A 755 et C.A 757, quant à
elles, interviennent en complément de
gamme. Elles disposent de toute l’ergono-
mie du testeur, avec de grands afficheurs
rétroéclairés facilitant la lecture des valeurs
et offrent la possibilité de mesures encore
plus larges. Ces modèles assurent en effet à
la fois les fonctions essentielles, tension,
continuité, et celles plus spécifiques des
multimètres : test diode, de résistance, de
continuité et de capacité. Ceci va donc bien
au-delà des fonctions attendues d’un simple
testeur de tension.

À quels types d’utilisateurs ces évolutions

les destinent-elles ?

Denis Palanché – Ces testeurs sont conçus
pour les électriciens, les chauffagistes, les
mécaniciens et techniciens de maintenance,
afin de les aider à intervenir encore plus effi-
cacement sur les installations électriques. À
l’évidence, les évolutions apportées respec-
tent les dernières normes (tous les multimè-
tres doivent répondre à la nouvelle norme

noter qu’ils sont alimentés avec des piles
de type standard.
Enfin,le C.A 757 bénéficie du capteur souple
MiniFLex, breveté, ultra-pratique pour accé-
der aux endroits les plus difficiles !

Quel est le plus de Chauvin Arnoux ?

Denis Palanché – En plus de nous soucier
constamment de l’amélioration des équipe-
ments, nous donnons une large place à nos
échanges avec les utilisateurs pour les
remontées d’information depuis le terrain,
mais aussi via notre site web. Le club du
mesurage, créé en 2000, représente aussi un
cadre privilégié pour faire évoluer notre
matériel. Il s’agit d’un véritable système de
réflexion « école/entreprise » créant un flux
permanent d’informations sur l’évolution
des normes, les nouvelles exigences du
marché, les applications notamment en
matière de nouveautés… 
Il faut également rappeler que le groupe
Chauvin Arnoux accompagne les acteurs
de l’enseignement en participant à de
nombreux événements, par la publication
des Cahiers de l’instrumentation et grâce à
une offre en instrumentation de mesure
adaptée aux besoins pédagogiques. Une
certification mesure et un site web dédiés
aux étudiants et enseignants sont égale-
ment à disposition. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Avec ces trois nouveaux testeurs de tension à afficheurs LCD, le spécialiste en instruments portables
de test et de mesure frappe fort ! Denis Palanché, chef de produits, nous présente les modèles
C.A 745N, C.A 755 et C.A 757 qui devraient devenir de vraies références pour la profession.

Chauvin Arnoux : trois nouveaux testeurs
aux performances de multimètres !

Denis Palanché, 
chef de produits.

Les modèles C.A 755 et C.A 757. On remarque
le capteur flexible MiniFLex du C.A 757 pour
une mesure dans les cas les plus extrêmes.
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La gamme Instano se compose de trois
chauffe-eau condensation à production
d’ECS instantanée pour des puissances
allant de 25,5 à 57,8 kW et une température
maximum de consigne de 75 °C. Avec un
profil de soutirage XL ou XXL selon les ver-
sions, ils atteignent jusqu’à 90 % de rende-
ment. Chaque modèle est pourvu d’une
interface intuitive et comporte un autotest
des composants et des fonctions. Quant aux
émissions de NOx, elles restent inférieures à
31 mg/kWh, ce qui rend la gamme conforme
aux exigences des directives européennes
les plus strictes !
Ses atouts sont un échangeur tout Inox et un
encombrement très réduit. Désormais,
quelles que soient la nature et la taille de
votre projet, A.O. Smith offre donc la solu-
tion la mieux adaptée, avec un choix de fonc-
tionnement gaz ou propane.

Quels sont leurs points communs ? 

Mathieu Tacussel – Tout d’abord une éti-
quette énergie classe A.
Techniquement, les deux gammes bénéfi-
cient d’un système modulant de pré-
mélange gaz/air économe en énergie et d’un
raccordement ventouse grande longueur
qui répond à la majorité des contraintes
liées à l’évacuation des gaz brûlés.
Il faut aussi remarquer l’aide apportée aux
installateurs : les composants sont situés

Filière Pro — Pouvez-vous nous décrire ces

deux nouveautés ?

Mathieu Tacussel – Les gammes Innovo et
Instano sont destinées à des applications
petites à moyennes, c’est-à-dire au sec-
teur résidentiel ou au petit tertiaire. Ils
viennent logiquement compléter nos
gammes BFC Cyclone et Twister, qui se
prêtent parfaitement à des applications de
taille moyenne à grande.
La gamme Innovo se compose de neuf
générateurs à gaz condensation de puis-
sances allant de 10,9 à 29,0 kW et d’une
capacité de stockage de 160 à 380 litres.
Selon le modèle et le profil de soutirage (XL
ou XXL), on obtient un rendement ErP qui
varie de 90 à 94 %. La totalité de la gamme a
une température maximale de consigne de
85 °C et répond parfaitement aux exigences
de la directive ErP, qui entrera en vigueur à
partir du 26 septembre 2018, avec un seuil
d’émission de NOx inférieur à 37 mg/kWh.
Ses atouts sont la conception de l’échangeur
thermique à condensation, qui limite les
effets d’entartrage, une anode inerte, une
excellente isolation et les organes essentiels
positionnés sur la face avant, pour rendre
l’accès plus aisé lors des opérations de
maintenance mais aussi pour une faciliter
l’installation dans les espaces restreints. À
noter également, les pieds qui permettent un
positionnement horizontal parfait. 

en face avant, ce qui facilite l’accès au des-
sous du capot lors des opérations de
maintenance. 

Des opérations de lancement sont-elles

prévues ? 

Mathieu Tacussel – Oui, l’ensemble de notre
équipe technico-commerciale présentera
cette nouvelle gamme à nos distributeurs, à
nos partenaires installateurs, ainsi qu’aux
BET, architectes et ingénieurs. Une action
prescription sera menée en parallèle pour
favoriser l’implantation de ces solutions par-
ticulièrement performantes.
Bien sûr, les rencontres sur les salons profes-
sionnels sont aussi l’occasion de faire valoir
Instano et Innovo. Nous avons d’ailleurs déjà
effectué une présentation sur Atlantica à La
Rochelle (Charente-Maritime), sur Artibat à
Rennes (Ille-et-Vilaine) et sur Hopa, à Biarritz
(Pyrénées-Atlantiques). En novembre, le
Sett, à Montpellier (Hérault), finira ce tour
des salons !
Le lancement a aussi été communiqué par
nos propres canaux sociaux, via notre nou-
veau site web (www.aosmith.fr) et par des
bulletins d’information envoyés à l’ensem-
ble de nos contacts. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati
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A.O. Smith complète sa gamme 
gaz à condensation
A.O. Smith vient de développer deux nouveaux générateurs ECS à haut rendement en respect des
nouvelles directives européennes qui entreront en vigueur dès 2018. Mathieu Tacussel, directeur
France A.O. Smith nous présente Innovo et Instano !

Mathieu Tacussel, 
directeur France A.O. Smith.
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Une nouvelle campagne de
communication mettant
l’accent sur la gamme à
condensation complète
d’A.O. Smith sera lancée
prochainement. Elle
annoncera toutes les
applications possibles de la
gamme : logements, hôtels
(campings inclus), hôpitaux,
industries et bâtiments publics.
La couleur verte dominera, afin
de renseigner sur les
rendements élevés, les
émissions de Nox faibles et le
label énergétique A.
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adaptés pour le calcul du réseau de distri-
bution, mais l’absence d’équilibrage reste
le problème principal aussi bien dans le
neuf que dans l’existant.
Les experts estiment que ce déséquilibre
entraîne une perte de rendement de 10 %
à 20 % sur l’ensemble de l’installation.
Cela entraîne des radiateurs trop ou pas
assez chauds pour des pièces trop ou pas
assez chauffées, des bruits provenant des
vannes de radiateurs ou des conduites et
de fortes pressions différentielles au
niveau de la vanne, provoquant son ouver-
ture incontrôlée.

En pratique, comment répondre à ces

problèmes ?

Christoph Kummerer – Souvent, l’installa-
teur augmente la température ressentie

pour alimenter en chaleur les
radiateurs sous-chauffés. Alors, le
rendement de l’échangeur ther-
mique diminue, notamment celui
des chaudières et des pompes à
chaleur.
Il peut également augmenter le
débit en accélérant la vitesse des
pompes ou installer une pompe
plus importante, ce qui conduit à
l’accroissement de la consomma-
tion électrique ainsi qu’à une perte
de chaleur dans le réseau de distri-
bution… sans parler des bruits de
circulation.
Même chose pour la climatisation :

plutôt que de chercher à équilibrer les
réseaux, les professionnels ont tendance à
baisser la température de départ de l’eau
froide et à augmenter la puissance de la
pompe. 
En dépit de ces dysfonctionnements, de trop
nombreux professionnels renoncent à réali-
ser l’équilibrage hydraulique de leurs instal-
lations pour économiser du temps et/ou de
l’argent. À leur décharge, il est vrai que
l’équilibrage d’installations existantes
s’avère complexe, car les documents sur le
réseau de distribution ne sont souvent plus
disponibles. Faute d’espace suffisant, on
renonce également aux régulateurs de pres-
sion différentielle et de débit que l’on installe

Filière Pro – L’équilibrage hydraulique repré-

sente un enjeu de taille pour les profession-

nels du chauffage. 

Christoph Kummerer – Oui, sans aucun
doute. D’après les estimations, seuls 10 %
de toutes les installations de chauffage
fonctionnent dans des conditions hydrau-
liques optimales, et ce taux est le même
pour les installations de climatisation.
L’industrie de la robinetterie propose certes
une large gamme de régulateurs de pres-
sion différentielle et de débit, des logiciels

dans le neuf. Malheureusement, malgré les
économies futures entraînées, le léger sur-
coût immédiat d’un bon équilibrage dis-
suade les exploitants. 

Comment faire de l’équilibrage hydraulique

une priorité ?

Christoph Kummerer – Il faut proposer aux
professionnels une solution simple et renta-
ble, dans laquelle ils reconnaissent un gain
de performance sans investir de temps ni
d’argent. C’est le cas de la fonction d’équili-
brage hydraulique automatique de nos
moteurs de vanne SK/SF, qui fonctionnent
avec la régulation THZ. La régulation ther-
mocyclique THZ s’appuie sur un algorithme
de régulation breveté pour ouvrir et fermer
complètement le radiateur. La vanne n’est
pas mise dans les positions traditionnelles
d’un régulateur P, I ou PID. Grâce à la mesure
permanente de la température ambiante, la
régulation THZ détecte les micros variations
de température et les analyse afin de réguler
la température ambiante à ± 0,15 kelvin près.
Les informations obtenues pendant la régu-
lation servent à déterminer le débit du fluide
nécessaire pour chaque pièce et à obtenir
l’apport énergétique défini.
On obtient ainsi une durée de pulsation pen-
dant laquelle la vanne est ouverte et où on
chauffe, et une autre pendant laquelle la
vanne est fermée car le chauffage est inutile.
Le ratio entre les durées d’ouverture et de
fermeture permet de calculer le besoin éner-
gétique réel pour une pièce et, par là même,
la valeur caractéristique par pièce. En com-
parant toutes les données d’un circuit de
chauffage, on détermine le débit de chacun
des radiateurs ainsi que les variations entre
ces derniers. Ces données servent alors à
réduire les radiateurs en fonction de leur
valeur caractéristique respective. Avec la
régulation Thermozyklus, tout calcul com-
plexe du réseau de distribution s’avère inu-
tile. En fonction des installations, on parvient
à économiser de 10 % à 20 % d’énergie sans
effort. Avec nos moteurs SF et SK, l’équili-
brage hydraulique devient automatique, et
ce durant toute l’année. C’est un réel atout
pour les professionnels. ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Thermozyklus a mis au point un procédé électronique pour régler automatiquement la course d’une
vanne de radiateur. Résultat : maîtrise des températures ambiantes et économie d’énergie.
Christoph Kummerer, responsable technique et développement, nous présente le système et fait le
point sur la problématique complexe de l’équilibrage.

Équilibrage automatique : la solution
électronique de Thermozyklus

Christoph Kummerer, 
responsable technique et développement.

©
 T

he
rm

oZ
yk

lu
s

Le procédé thermocyclique THZ enregistre les
conditions hydrauliques réelles, le rendant
plus précis que le calcul d’après le réseau de
distribution.
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Prochainement, nous mettrons en ligne un
configurateur qui permettra de peaufiner
l’esthétique de son caniveau ou de son
siphon en fonction du style de la salle de
bains : grille, couleur…

Vous avez également créé l’ACO academy.

De quoi s’agit-il ?

Solène Jaffre – Nous avons récemment
aménagé un showroom dans nos locaux
et, attenant, un espace dédié à la forma-
tion. Nous présentons nos gammes de pro-
duits, réparties dans leurs trois univers : la
maison individuelle, le génie civil et la VRD,
le bâtiment et l’industrie. L’espace de for-
mation va nous permettre, à partir de 2017,
d’accueillir nos clients dans le cadre de
journées thématiques, dont nous sommes
en train de construire les programmes. Ces
deux espaces constituent l’ACO Academy,
qui est un véritable outil d’aide à la com-
préhension de nos produits.

En quoi consiste votre gamme de cani-

veaux et siphons ACO Showerdrain ?

Solène Jaffre – ACO Showerdrain, ce sont
trois caniveaux et trois siphons de douche à
l’italienne, correspondant à trois niveaux de
gamme. Réalisés à partir d’un acier inoxy-
dable de qualité AISI 304, ils répondent à
des contraintes techniques et esthétiques
différentes. Dans le Guide de choix des cani-
veaux et siphons pour la douche à l’italienne
que nous venons d’éditer, les spécificités
des uns et des autres sont mises en avant.
Un tableau synoptique permet de sélection-
ner le bon équipement en fonction de la
taille de la douche (débit d’évacuation), de

Fillière Pro – Quel est l’objet du concept La

maison by Aco ?

Solène Jaffre – Notre ambition est de deve-
nir, pour les particuliers, les artisans et les
professionnels de la construction, une réfé-
rence en matière de solutions de gestion
des eaux dans l’habitat individuel. Avec La
maison by ACO, nous nous sommes mis à
la place du client. Ce concept visuel
« abrite » les quatre univers dans lesquels
nous intervenons : le sous-sol de la maison
(cours anglaises, dispositifs anti-refoule-
ment…), ses abords (caniveaux pour voies
d’accès, siphons de cours…), son jardin
(dalles et plaques pour l’aménagement de
zones paysagères et circulables, cani-
veaux…) et, bien entendu, sa salle de bains
(dispositifs d’évacuation). Cette nouvelle
segmentation, que le visuel vient renforcer,
veut permettre au client d’appréhender
plus rapidement notre offre et de mieux s’y
retrouver. Le pictogramme, élégant et cha-
leureux, crée un capital de sympathie avec
le grand public, véhicule les valeurs de la
marque – sécurité, bien-être et esthétique –
et invite à découvrir nos univers. Notre site
Internet, également revisité, reprend ce
nouveau concept visuel, qui permet de
faciliter la recherche produits.

sa position dans la maison (rez-de-chaussée
ou étage) et du niveau d’exigence du point
de vue esthétique (grille Inox, carrelée, lumi-
neuse…). Chaque dispositif, siphon ou cani-
veau est décrit du point de vue du design,
des performances hydrauliques, d’hygiène
et acoustiques, de la facilité d’installation (kit
de fixation au sol, manchette d’adaptation
Inox/PVC, pattes de scellement, mise à la
terre, pieds ajustables en hauteur) et de sa
capacité à répondre aux contraintes tech-
niques des installations (reprise d’étan-
chéité, verrouillage de la grille, coupe-feu…).
De nombreuses nouveautés sont annon-
cées pour l’année prochaine, qui est une
année ISH. ■

Propos recueillis par Marianne Tournier

PRODUITS

Comment ACO veut imposer 
ses produits dans l’habitat
Après avoir réorganisé sa gamme de siphons et caniveaux en 2015, ACO a créé cette année La
maison by ACO, qui lui permet de différencier son offre destinée à l’habitat individuel. Solène Jaffre,
chef de marché particuliers récemment embauchée, nous explique comment ACO va progresser sur
le marché de la maison individuelle, notamment celui de la douche à l’italienne.

Solène Jaffre, 
chef de marché particuliers d’ACO.
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Aco en Bref
• ACO, groupe allemand créé

en1946, spécialisé dans les

systèmes de drainage de surface

et de prétraitement des eaux

usées et de ruissellement.

• 4 000 personnes employées sur

les cinq continents, 30 sites de

production, dont deux sont

dédiés aux caniveaux et siphons

de douche.

• Chiffre d’affaires 2015 :

705 millions d’euros.

• ACO France SAS, créée en 1977,

à Notre-Dame-de-l’Isle, dans

l’Eure, emploie 120 personnes et

a réalisé en 2015 un chiffre

d’affaires de 33 millions d’euros.

Le nouveau showroom
d’ACO, récemment

aménagé au siège de la
société.
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À noter également, pour une gestion encore
plus sûre, une alerte de sécurité sur le ther-
mostat et sur le smartphone en cas de panne
ou de dysfonctionnement.

En quoi ce thermostat connecté est-il diffé-

rent des autres ?

Marie-Agathe Georges – Lyric T6 est évolutif.
Il peut se programmer et se piloter de diffé-
rentes manières en fonction du mode de vie
de ses utilisateurs. 
Il peut être utilisé de manière autonome, la
programmation s’effectue alors directement
sur l’écran tactile de façon intuitive pour un
réglage du chauffage simple et optimal.
Grâce à son calendrier préconfiguré et per-
sonnalisé il propose à l’utilisateur un choix
de réglages adaptés à ses besoins. Il offre la
possibilité de programmer six plages
horaires et de températures sur sept jours,
5/2 jours (semaine/week-end) ou sur un jour,
ainsi qu’un mode « absent ». 
Il peut être utilisé en mode connecté. Le pilo-
tage et la programmation s’opèrent donc à
distance depuis un smartphone ou une
tablette via l’application Lyric. Enfin, il peut
être utilisé en mode connecté avec la fonc-
tion geofencing. La programmation devient
alors automatique et, basée sur la géolocali-
sation, elle permet à l’utilisateur de déclen-
cher ou d’arrêter le chauffage en fonction
d’un périmètre géographique déterminé. Il a
donc le choix dans la programmation de son
thermostat et peut le faire évoluer en mode
connecté sans ajouter d’équipement supplé-
mentaire ou modifier son installation initiale.

Qu’en est-il pour l’installateur ?

Marie-Agathe Georges – Le kit Lyric est pro-
posé en version filaire ou radio, pour s’inté-
grer aisément dans les systèmes de chauf-
fage neufs ou existants. Il comprend un ther-
mostat et un boîtier récepteur. Entièrement
repensé, ce dernier offre différentes options
de montage : sur le mur ou sur boîte d’en-
castrement (le câblage peut se faire par le
dessous ou l’arrière, en soulevant la plate-
forme). Ce boîtier peut s’interconnecter avec
une chaudière à commande tout-ou-rien ou
équipée du protocole Opentherm.
La connexion Wi-Fi intégrée assure une mise

Filière Pro – Pouvez-vous nous décrire ce

nouveau thermostat ?

Marie-Agathe Georges – Honeywell innove
depuis cent vingt-cinq ans pour créer des
thermostats dotés des meilleures fonction-
nalités et toujours plus intuitifs. Lyric T6 offre
un éventail de fonctions adaptées aux
modes de vie des utilisateurs grâce à une
mise en œuvre et à une configuration intui-
tive manuelle ou connectée. Il constitue un
élargissement de l’offre pour les profession-
nels. Ce thermostat est adapté à toutes les
applications résidentielles de chauffage à
eau chaude par radiateurs ou plancher
chauffant équipées de chaudières (fonction-
nement en « tout ou rien » ou à puissance
modulable Opentherm) de chaudières bi-
énergie ou de PAC. Il peut également piloter
des applications avec vannes de zone. 
Le thermostat est doté d’une technologie
tactile très agréable et d’une programmation
intuitive simple à utiliser. Il est particulière-
ment bien adapté aux modes de vie contem-
porains, avec des horaires parfois imprévisi-
bles et des changements de planning néces-
sitant des dérogations immédiates à la pro-
grammation établie. Cette souplesse d’utili-
sation est l’une des caractéristiques essen-
tielle de ce thermostat intelligent.

en service rapide et toutes les fonctions
importantes sont préconfigurées d’usine.
Il faut également signaler que Lyric T6 a été
conçu avec le concours d’installateurs, ce
qui constitue une caution de qualité profes-
sionnelle appréciée et rassurante pour les
utilisateurs.
Lyric T6 est donc une réponse aux besoins
spécifiques du marché du chauffage en
pleine évolution des produits connectés.  ■

Propos recueillis par Virginie Bettati

Conçu pour les installateurs et pensé pour le confort des utilisateurs, Lyric T6 est un nouveau
thermostat programmable et connectable qui vient compléter la gamme d’Honeywell. Il est doté de
plus d’entrées pour une meilleure utilisation et de possibilités encore plus étendues. Explications de
Marie-Agathe Georges, responsable marketing et communication pour la division E & ES France.

Honeywell - Le nouveau thermostat deux-
en-un : programmable et connectable

Marie-Agathe Georges, 
responsable marketing et communication
pour la division E & ES France.
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L’application Lyric
Elle assure à votre client le

contrôle complet de son

chauffage, à distance, sachant

qu’elle  sera prochainement

connectée à toute une gamme de

produits Honeywell.

Il est également possible de

contrôler le thermostat avec

l’application HomeKit d’Apple,

prise en charge, comprise et

contrôlée par les appareils

intelligents via Siri, l’assistant

vocal d’Apple.

L’écran tactile du thermostat comporte un
affichage dynamique avec une ligne de texte
et des touches interactives. Préconfigurés
d’usine, son fonctionnement et sa
programmation sont intuitifs, pour une
installation et une utilisation faciles.
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Megapress de Viega
La technique de sertissage à froid s’applique enfin pour les tubes en
acier noir. Avec Megapress, Viega offre une solution plus fiable, plus
simple et plus rentable pour raccorder les tubes en acier noir, acier gal-
vanisé ou acier laqué industriellement. Les avantages, pas de risques
d’incendie, pas de temps de refroidissement des jonctions, jusqu'à
60 % du temps de montage économisé avec Viega Megapress par rap-
port à la soudure. Les raccords à sertir Megapress conviennent pour
des dimensions de tubes de 3/8”, 1/2”, 3/4”,1”,1 ¼”, 1 ½”  2”.
Megapress comprend toutes les pièces nécessaires pour le montage
de raccordements sur les tuyauteries de chauffage, de système de
refroidissement ou d’applications industrielles, idéal pour la rénova-
tion ou un remplacement de chaudière. www.viega.fr

VIEGA
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Olio Condens 4000 F, la nouvelle
solution fioul condensation de Bosch

Avantage de taille, Olio Condens 4000 F
est tout équipée. Avec un vase d’expan-
sion de 18 litres, un circulateur perfor-
mant (classe A et EEI<0,23), des organes
de sécurité et une vanne mélangeuse, la
partie circuit hydraulique réalisée par
l’installateur se limite au raccordement
direct à un circuit de radiateurs.
Cette nouvelle gamme désormais dispo-
nible en trois puissances, 22, 30 kW et la
toute nouvelle 40 kW, se distingue par un
rendement thermique garantissant un
étiquetage énergétique classe A des plus

performants. Les chaufferies Olio Condens 4000 F, avec leur corps de
chauffe mixte, atteignent des rendements particulièrement élevés,
pouvant aller à plus de 102 %. Et dans le cadre de l’ErP, son rendement
saisonnier (Etas) est supérieur à 90 % (selon règlement 813/2013) et
atteint même 92 % sur le modèle en 40 kW. La régulation électronique
est conçue pour piloter deux circuits chauffage indépendants.
L’utilisateur programme les températures en fonction de son rythme
de vie et bénéficie d’un confort idéal en toutes saisons tout en réalisant
des économies d’énergie.

BOSCH
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WC suspendu rallongé 700 S 
en Inox

Parmi sa gamme de sanitaires Inox, Delabie propose  un WC suspendu
adapté aux personnes à mobilité réduite. La cuvette rallongée de lon-
gueur 700 mm permet un meilleur confort lors du transfert latéral
depuis un fauteuil roulant. En Inox 304 bactériostatique, il garantit un
nettoyage efficace et une hygiène maximale, notamment grâce à un
intérieur de cuvette poli. Économe en eau, ce WC offre un rinçage opti-
mal avec 4 litres d’eau minimum. Léger, son installation
est rapide et facile grâce à une platine de fixation en
Inox. Ce WC existe aussi en version à poser au sol.

DELABIE

Surface anti-dérapante quasiment
invisible : antidérapant pro Bette
Stabilité absolue et esthétique irréprochable. Fabriqué en merveilleux
acier vitrifié.

Le nouvel antidérapant pro
Bette permet de satisfaire les
exigences individuelles éle-
vées et les normes de
construction en matière de
résistance au glissement. 
L’avantage? Il est quasiment
invisible et totalement per-
manent car indissociable de
la surface.

– Pour coloris mats et blanc brillant
– Résistance au glissement conforme aux normes DIN, groupe de per-

formance B
– Esthétique homogène et discrète
– Fixation permanente par cuisson
– Entretien réduit, facile à nettoyer
– L’antidérapant pro Bette est garanti 30 ans
– Répond aux exigences de la norme 18040 pour PMR

(personnes à mobilité réduite)

BETTE
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Katherm QK nano, le nouveau 
système de chauffage en caniveau 

Kampmann lance Katherm QK nano, un nouveau système performant
et silencieux de chauffage en caniveau. Ce système à convection par
ventilateur qui repose sur une soufflerie transversale est équipé de
moteurs EC à la fois compacts et silencieux. 
Avec ses dimensions réduites de 70 mm en hauteur et 165 mm en lar-
gueur, le produit est adapté pour maximiser l’espace. Destiné aux bâti-
ments résidentiels, aux bureaux ou aux hôtels, ce système de chauf-
fage en caniveau est protégé par une grille en acier inoxydable au des-
ign contemporain et épuré. Katherm QK nano est disponible avec
KaControl, un système de régulation électromécanique ou électrique.
Ce système offre une efficacité énergétique maximale et
des possibilités d’intégration illimitées dans les sys-
tèmes automatisés de bâtiments. 

KAMPMANN

Klista + HTE, la condensation 
accessible à tous

Klista + HTE, chaudière sol gaz à condensation
de 4 à 24 kW, répond à toutes les exigences :
confort, fiabilité, économie et écologie.
Idéale pour le remplacement, sa conception
optimisée permet une installation ultrasimple.
– Compacte, livrée en un seul colis pour facili-

ter sa manutention
– Légère, facilement transportable avec barres

de transport
– Démontable en 2 parties, garante d’une sou-

plesse d’implantation en cas d’accès difficile
Malin, le kit de raccordements droite ou
gauche assure un gain de temps et une fini-
tion qualitative.
Son rendement jusqu’à 108%, sa plage de
modulation de 16 à 100% et sa régulation allè-
gent la facture de chauffage jusqu’à 30%.
Pour une optimisation des performances, elle
est livrée de série avec sa sonde extérieure.
Ses accessoires de régulation permettent une
gestion intelligente à distance. 

CHAPPÉE

© Kampmann
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Les thermostats d’ambiance arrivent
chez Esbe

Marque reconnue dans le secteur du chauffage domestique, Esbe pro-
pose désormais une gamme très variée de thermostats d’ambiance qui
vient compléter l’offre du fabricant suédois et le conforter dans sa
quête d’apporter toujours plus de confort et d’économie énergétique
aux utilisateurs de ses produits.
Cette gamme s’étend des simples thermostats d’ambiance mécaniques
aux versions programmables beaucoup plus évoluées (chauffage et/ou
refroidissement, programmation quotidienne, hebdomadaire, contrôle
du point de rosée, ventilo-convecteurs…).
L’ensemble de ces produits est à retrouver sur le site
www.esbe.eu 

ESBE
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Rolux Rénofit : le terminal 
qui va vous simplifier la vie ! 

Le terminal de rénovation Rolux Rénofit® permet de réutiliser en partie
le conduit existant de l’ancienne chaudière sans travaux de maçonnerie
: le changement de chaudière se fait directement à partir du local ! 
Installation facile : pas d’intervention par l’extérieur, tout est installé à
partir du local.
L’utilisation de l’ancien conduit permet de ne pas détériorer le mur et
son environnement (pas de descellement, pas de gravats).
La conception du terminal permet une grande souplesse d’installation
du système.
Un système de joint empêche toute infiltration d’eau de pluie et  garan-
tie l’étanchéité à l’air du passage du conduit.
Peu coûteux : nécessite peu de besoin matériel et
humain (une seule personne peut monter le système).

UBBINK

© Ubbink
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Le nouveau corps de robinet thermostatique de la « série AQ » permet
d’effectuer un équilibrage hydraulique automatique, il limite le débit à
la valeur préréglée. Seuls les débits nécessaires doivent être connus.
Après avoir réglé le débit requis au radiateur, la régulation du débit est
assurée par le robinet. 

Des calculs fastidieux deviennent inutiles. 
L’équilibrage hydraulique du système peut ainsi être effectué facilement.

Oventrop – Équilibrage hydraulique automatique pour radiateurs : 
corps de robinet « Série AQ »

Avantages :
– équilibrage hydraulique dynamique à l’unité terminale ;
– valeur de débit constante (dans la plage de réglage et avec un

écart P inchangé) ;
– page de réglage étendue (pression différentielle max.: 1,5 bar) ;
– mode de fonctionnement indépendant de la pression différentielle ;
– autorité importante et constante du robinet (a=1) ;
– silence de fonctionnement, même avec des pressions différentielles

importantes ;
– échelle de réglage de précision ;
– plage de préréglage étendue à réglage progressif ;
– 17 valeurs de préréglage se suivent en continu (de 10 à 170 l/h) ;
– réglage à l’aide de la clé de préréglage ;
– valeurs de préréglage lisibles de l’extérieur ;
– le mécanisme qui est disponible séparément s’adapte sur tous les

corps de robinet standards Oventrop avec raccordement fileté M 30
x 1,5 fabriqués à partir de 1999 (sauf « série M », « série AZH » et
robinets à trois voies) ;

– convient spécialement à la modernisation et à la réhabilitation ;
– remplacement du mécanisme en pleine période de service moyen-

nant l’appareil « Demo-Bloc » ;
– mécanisme avec filtre intégré.

©
 O

ve
nt

ro
p



PRODUITS

50 filièrepro - N°46 - Octobre-Novembre 2016

Nest Trendy, X-LINE, MINIMAX S 
et DYNAMIC S … 
Les 4 séries de robinetterie ima-
ginée par VitrA , distinctes les
unes des autres :
– NEST TRENDY est idéal pour

les amateurs de design. Clarté
de la forme et simplicité d’utili-
sation. Une robinetterie du
futur. Un prix avantageux. Des
performances optimales. 

– DYNAMIC S allie les deux. Il
s’intègre à tous les concepts
de salles de bain. Une robinet-
terie à fort potentiel. 

– X-LINE : Sobre et robuste .
Avec une vaste palette de robi-
netterie de bains, de douches
et de cuisines. Une robinetterie
de tradition. 

– MINIMAX S : Lorsque des
formes minimalistes rencon-
trent une fonction maximale,
c‘est la solution pour les pro-
jets de salles de bain les plus
variés grâce à la grande flexibi-
lité de cette série.

VITRA
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Système ultra-rapide de pose de
plancher chauffant-rafraîchissant :
Rautherm Speed
Unique en France, 50 % de gain de temps sur la pose des tubes 

Rehau, leader mondial des solutions polymères, vient révolutionner la
pose du plancher chauffant-rafraîchissant grâce au système auto-
agrippant Rautherm Speed. L’installateur peut facilement poser les
tubes en PE-Xa avec le pied et sans outillage sur les plaques Raupur
Speed. Cette facilité d’ins-
tallation permet de poser
le tube deux fois plus vite
par rapport à un système
traditionnel. L’installateur
peut ainsi équiper jusqu’à
deux maisons indivi-
duelles supplémentaires
par mois. Cette solution
facilite également la cor-
rection du tracé du tube s’il
doit être modifié. Par ailleurs, les propriétés de l’isolant sont préser-
vées, puisque le film de parement n’est pas endommagé. 
Les tubes Rautherm Speed bénéficient des mêmes propriétés que les
autres tubes Rautherm de la gamme : tenue au vieillissement, résis-
tance à la corrosion et flexibilité permettant de s’adapter
à n’importe quel chantier.

REHAU
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Gamme condensation et basse 
température fioul conforme ErP

Domusa Teknik  propose la gamme la
plus large du marché français de chau-
dières condensation fioul et de chau-
dière basse température conforme à
l’ErP en fonte ou en acier avec ECS
(existe en version solaire Cesi) et
chauffage seul de 19 à 40 Kw. 
La gamme condensation Fioul est éligi-
ble au crédit d’impôt Cite et au certifi-
cat d’économie d’énergie CEE depuis
janvier 2016.  Elles ont un Etas  > ou
égal à 90 % (classe énergétique A)
selon le règlement EU 813/2103.
La gamme basse température fioul est
conforme à l’étiquetage énergétique
avec bruleur. Elles ont un Etas  > ou

égal à 86 % (classe énergétique B) selon le règlement EU 813/2103.
Meilleurs rapport qualité prix à partir de 2 244 € HT pour la condensa-
tion et 1101 € HT pour la BT.
Nouveauté à compter du 1er novembre 2016, les corps de chauffe en
fonte ainsi que les condenseurs sont garantis 10 ans…  dans le cadre
d’un entretien annuel de la chaudière  réalisé par un
professionnel.

DOMUSA TEKNIK
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Presto - Consommer moins d’eau
sanitaire, c’est facile !

La maîtrise de la consommation d’eau constitue un enjeu
environnemental et économique pour les Établissements
Recevant du Public. Pour y répondre, le groupe Presto
a imaginé des robinetteries innovantes et pour tous les
publics.

Avec son design élégant et contemporain, Presto Neo® Duo fait son
effet. Mais ce n’est rien comparé à l’impression de confort que pro-
duit son utilisation. Celle-ci est basée sur un nouveau geste : « le
check ». Une poussée vers le haut sur la manette bicolore pour se
mouiller les mains, une autre vers le bas pour les rincer. Sa méca-
nique souple n’exige donc de la part de l’utilisateur qu’un faible
effort pour déclencher l’écoulement de l’eau. 

Presto Neo® Duo : 

le déclenchement souple et la double temporisation

La manette ergonomique permet une double temporisation : un
écoulement d’eau de 7 secondes est suffisant pour se mouiller les
mains tandis qu’un écoulement de 11 secondes est parfait pour les
rincer. Si les utilisateurs respectent les consignes indiquées sur les
pictogrammes gravés sur le robinet, c’est autant d’eau qui sera éco-
nomisée à chaque utilisation !
Bien sûr, Presto Neo® Duo n’oublie pas ses fondamentaux. Son sys-
tème « S® » interdit le blocage du robinet en mode ouvert : ce n’est
qu’une fois la manette relâchée, que l’eau commence a s’écouler. Sa
butee de temperature évite une brûlure accidentelle des utilisateurs.
Autant de qualités caractéristiques du savoir-faire de Presto en
matière de robinetterie.
Fait révélateur : en reconnaissance de son caractère innovant,
Presto Neo® Duo a été recompense au Concours de l’Innovation du
Mondial du Batiment 2015, dans la categorie Salle de Bains.
Les structures de la petite enfance et les écoles apprécieront le
declenchement souple de Presto Neo® Duo  qui facilite son utilisa-
tion et les différents coloris de manette disponibles : gris, framboise
ou vert anis. 
Quant aux entreprises du secteur tertiaire, elles seront
séduites par le confort ergonomique qu’il procure à
ses utilisateurs. 
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Viessmann : des nouveautés 
dans la gamme Vitodens 200

Les  chaudières gaz haute performance Vitodens 200 bénéficient en
cette rentrée 2016 de nouvelles caractéristiques de pointe.
La régulation Vitotronic 200 se dote d’un écran tactile couleur de 5’’, qui
simplifie la mise en service et offre un pilotage très intuitif à l’utilisateur.
La nouvelle régulation de combustion Lambda Pro Control Plus s’adapte
automatiquement à la qualité du gaz, à l’altitude et aux conditions clima-
tiques, et la plage de modulation s’étend désormais jusqu’à 1 :19.
Le nouveau boîtier Vitoconnect permet une connexion facile à Internet.
De nouvelles applications de pilotage à distance sont disponibles pour
l’utilisateur. L’installateur a la possibilité de surveiller à
distance son parc de chaudières connectées.

VIESSMANN
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C.A 1950 DiaCAM, de Chauvin
Arnoux : l’indispensable dans toutes
les boîtes à outils ! 
Conçue par Chauvin Arnoux, la nouvelle
caméra thermique de l’expert de la mesure
est 100 % française ! Simple et ergonomique,
elle a été étudiée pour une prise en main
aisée avec accès direct aux fonctions d’un
pouce. Exceptionnelle !  Treize heures d’auto-
nomie et un démarrage en trois secondes
pour un champ de vision 20°X20° avec focus
free. Son afficheur 2,8 pouces avec lumino-
sité automatique permet une utilisation en
toutes circonstances et son volet de protec-
tion de l’objectif intégré apporte une sécurité complémentaire pour cet
outil robuste qui résiste à une chute de deux mètres. Compatible avec
pinces de courant et multimètres, les données sont récupérées via
Bluetooth et l’utilisateur peut associer thermogrammes et mesures en
simultané. L’oreillette disponible en standard permet l’enregistrement de
commentaires vocaux directement sur thermogrammes et facilite l’ex-
ploitation des données. Outil idéal pour les secteurs du bâtiment, de la
maintenance électrique et mécanique. Livrée avec logiciel CAmReport en
mallette durcie avec tous les accessoires pour 1 290 euros. 
À découvrir sur :
https://www.youtube.com/watch?v=xu5h66YNEG4

ou scannez le QR code ci-contre

CHAUVIN ARNOUX
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Découvrez la solution Airwell 
pour contrôler votre climatisation 
de partout et à distance !

Airwell Sensibo est un sys-
tème de contrôle qui permet
de gérer le fonctionnement à
distance de votre climatisa-
tion, quelle que soit la
marque de votre climatiseur,
sa technologie (Vitesse Fixe
ou DC Inverter) ou le gaz uti-
lisé (R22, R407C, R410A…).

Profitez de ses nombreux
avantages :
– compatible avec tous les types de climatisation qui fonctionnent avec

une télécommande infrarouge ;
– installation facile et sans fil ;
– amovible d’un climatiseur à un autre ;
– contrôle de plusieurs unités via un seul hub.

Faites des économies d’énergie et réduisez votre facture d’électricité :
– optimisez la température et le niveau d’humidité de

votre maison ;
– arrêt automatique de la climatisation dès votre départ.

AIRWELL
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Nouvelle technologie : c-bonded

Pour les exigences conceptuelles les plus strictes dans la salle de
bains, Duravit a développé un procédé innovant, inédit dans le monde.
Avec la nouvelle version « c-bonded », le lavabo est combiné avec flui-
dité au meuble, suite à un processus complexe. L’épaisseur de matière
du lavabo devient invisible et se réduit à une arête précise, qui créé un
toucher unique dans la transition entre la céramique froide et lisse et
la structure naturelle du bois. Mais la solution c-bonded ne séduit pas
seulement à l’œil et au toucher : la céramique spéciale
brevetée DuraCeram®, se caractérise par une résistance
particulièrement élevée. 

DURAVIT
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ISH Francfort

Du 14 au 18 mars 2017 à Francfort
(Allemagne). Salon international sur les
thèmes de l’énergie, du chauffage, de la cli-
matisation, Ses énergies renouvelableS, de

la salle de bainS et des techniques d’installation. 
http://ish.messefrankfurt.com

Bois Energie

Du 30 mars au 2 avril 2017 à
Limoges, parc des exposi-
tions (ouverture au grand

public les 1er et 2 avril). Le salon Bois Énergie présente des équipe-
ments de chauffage au bois de types de bio-combustibles et les
filières d’approvisionnement. Habitat individuel ou collectif, entre-
prises et collectivités sont concernés.
www.boisenergie.com

Le Mondial du bâtiment

Du 6 au 10 novembre 2017, à Paris
Nord–Villepinte. Cet événement
regroupera les salons Batimat,
Interclima+elec et Idéobain. 

www.lemondialdubatiment.com

Micro cogénération gaz naturel

Le 13 décembre 2016, à Saint-
Léonard (76). Inauguration de la
première chaudière micro cogé-
nération gaz naturel De Dietrich

installée en France, au siège social de la société Delamotte. Le
nombre de places étant limité, il est nécessaire d’indiquer sa pré-
sence (vincent.cornillon@grdf.fr).
www.cegibat.grdf.fr

Be Positive

Du 8 au 10 mars 2017 à Lyon
Eurexpo. En 2017, BePositive évo-
lue et proposera désormais une
nouvelle formule structurée autour
de trois univers complémentaires

pour présenter toutes les solutions de la performance énergétique
et environnementale : ENR & Territoires, Énergies dans le bâtiment,
Bâtiment & Aménagement. BePositive évolue et devient le salon
exclusivement dédié à la performance énergétique et environne-
mentale des bâtiments et des territoires.
www.bepositive-events.com
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■ OUI, je m’abonne à 

L’abonnement annuel comprend 6 parutions.
• France : 1 an, 37 € TTC - (dont T.V.A 20 %)

• Étranger : 1 an, 57 €HT, franco

A retourner sous enveloppe affranchie à :

AD.Com / filièrepro
5, rue de Conflans

94220 - Charenton-le-Pont

✓

GÉNIE CLIMATIQUE - SANITAIRE - AÉRAULIQUE

N°42 – Février – Mars 2016 

ISSN 1967-0303 - 8.00 €

Fournisseurs d’énergie :

Partenaire Solutions Habitat d’EDF : 

une nouvelle marque pour un réseau…

Installateurs :
Loïc Berthelot : « J’adore mon métier ! »

Formation :

TEN : courte formation pour un logiciel 

de calcul des conduits de fumée

Chantier :

SB Thermique - Des plaquettes forestières 

pour un centre aquatique en pleine montagne

Dossier - Quelle place aujourd’hui pour la PAC air/eau ?
V o i r  p a g e  1 3

GÉNIE CLIMATIQUE - SANITAIRE - AÉRAULIQUE

N°43 – Avril - Mai 2016 ISSN 1967-0303 - 8.00 €

La parole à :
Le Club de l’amélioration de l’habitat détaille ses axes stratégiques

Négociants :
Clim + : les raisons d’un réseau qui marche fort !

Prescripteurs :Pascual Architecture : le BE intégré, c’est la qualité pour se démarquer

Produits :
Climalife, Roth France, Mitsubishi Electric, Giacomini, Kinedo, Oventrop, ELM Leblanc, Comap…

Dossier - Chaudières granulés : le marché s’adapte et reste confiant !

Voir page 13

GÉNIE CLIMATIQUE - SANITAIRE - AÉRAULIQUE

N°40 - Octobre - Novembre 2015

ISSN 1967-0303 - 8.00 €

Fournisseurs d’énergie :

Butagaz offre le système de comptage !

Négociants :
Hubert Guillet : 

« Rien ne remplacera jamais la proximité. »

Chantiers :
Réhabilitation exemplaire 

avec une chaufferie à bois déchiqueté

Chasses directes Presto 

dans le nouveau stade lyonnais

Produit :

IMI Hydronic : le robinet thermostatique 

à équilibrage intégré est essentiel !

Dossier - Performance énergétique des circuits de chauffage : 

nous n’avons plus le choix !

Voir page 13

GÉNIE CLIMATIQUE - SANITAIRE - AÉRAULIQUE

N°41 - Décembre 2015 - Janvier 2016 
ISSN 1967-0303 - 8.00 €
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